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à	la	lumière	du	
	

CORAN	
	
	

Les	Musulmans	 ont	 une	 relation	 trés	 spéciale	 avec	 le	mois	 de	Ramadan,	 qu’ils	
considèrent	comme	“sacré”,	en	partie	pour	les	raisons	qui	suivent	
	
-	Chacun	va	pouvoir	 tester	sa	 foi!	Si	ne	pas	prier	n’est	pas	 trop	difficile,	ne	pas	
jeuner	Ramadan	peut	être	compliqué.	Quel	Musulman	oserait	dire	aux	siens	qu’il	
ne	 jeune	pas	 le	Ramadan?	Les	 familles	musulmanes	 le	savent	bien,	même	leurs	
grands	fumeurs	se	cachent	pour	crapoter…	Ramadan	c’est	sacré!	☺	
	
-	Ramadan	c’est	 le	mois	de	 la	 famille	et	 la	 famille	 c’est	 sacré:	on	va	pouvoir	 se	
retrouver	 tous	 les	 jours	pendant	un	mois	 réunis	 ensemble	autour	d’une	même	
table,	en	plus	bien	garnie!	Les	mamans	ont	bien	raison,	ça	aussi	c’est	sacré!..	☺	
	
-	 Ramadan	 c’est	 aussi	 la	 prière	 du	 “Tarawih”,	 celle	 qui	 se	 fait	 en	 groupe	 à	 la	
mosquée	 en	 deuxième	 partie	 de	 soirée.	 Pour	 ces	 fidèles,	 Tarawih	 c’est	
sacré…sauf	si	Sheikh	Corona	leur	lance	sa	fatwa	préférée	“Restez	à	la	maison!”		☺	

	
-	Ramadan	c’est	 le	Coran	bien-sûr.	La	tradition	 islamique	conseille	de	 le	 lire	en	
entier	au	moins	une	 fois	pendant	 le	mois	 “béni”.	Les	Musulmans	 le	 liront	donc	
beaucoup,	seuls	à	la	maison	et	en	groupe	à	la	mosquée,	en	tachant	de	le	boucler	
avant	la	fin	du	mois.	Pour	ces	récitateurs,	boucler	le	Coran	est	désormais	sacré!	
	
Finalement,	 tout	devient	sacré	pendant	 le	Ramadan,	sauf	peut-être	 l’étude	et	 la	
compréhension	du	Coran!	Si	ça	c’etait	sacré,	ca	 ferait	des	 lunes	que	nos	 imams	
auraient	posé	cette	question	simple	à	leurs	fidèles:	“Que	nous	dit	exactement	le	
Coran	au	sujet	du	jeune	du	mois	de	Ramadan?”	
	
Si	vous	trouvez	la	question	légitime	lisez	ce	texte,	car	il	propose	d’expliquer,	à	la	
Lumière	du	Coran	seulement,	ce	que	Dieu	attend	des	Croyants	pendant	 le	mois	
de	Ramadan.	
	
Parce	que	le	Message	Divin,	Ramadan	ou	pas,	ça	aussi	c’est	sacré!	☺	
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PREMIÈRE	PARTIE:	

	
RAMADAN	À	LA	LUMIÈRE	DU	CORAN	

	
Commençons	 par	 voir	 ensemble	 les	 passages	 du	 Coran	 qui	 sont	 généralement	
mis	 en	 avant	 pour	 justifier	 la	 pratique	du	 jeune	de	Ramadan.	 Comme	pour	 les	
autres	sujets	étudiés	jusqu’ici,	préparez-vous	à	quelques	petites	surprises…	
	
La	première	surprise	est	petite	mais	de	taille:	dans	l’ensemble	des	6,236	versets	
que	compte	 le	Coran	(certains	se	sont	amusés	à	 les	compter)	(1),	on	ne	 trouve	
que	5	versets	qui	traitent	du	jeune	de	Ramadan!	Chez	Wikipédia	et	Google	Search	
le	Coran	compte	6,666	versets,	 ils	doivent	bien	aimer	les	nombres	qui	 finissent	
en	666...	Un	“Pilier	de	l’Islam”	qui	ne	compte	que	cinq	versets	sur	plus	de	6,000,	
ca	ne	vous	choque	pas	vous?	5	sur	6000!	Si	on	s’amusait	à	appliquer	ce	ratio	à	
nos	4	autres	Piliers,	on	obtiendrait	5	piliers	x	5	versets	chacun	soit	25	versets	au	
total:	les	“5	Pilers	de	l’Islam”	ne	reposeraient	alors	que	sur	25	versets	du	Coran!		
	
La	 question	 qui	 suit	 est	 donc	 la	 suivante:	 ils	 parlent	 de	 quoi	 les	 6,211	 autres	
versets???	
	
Le	jeune	du	Ramadan,	ce	gros	“Pilier	de	l’Islam”	selon	la	tradition,	ne	reposerait	
que	sur	5	petits	versets	du	Coran.	D’accord,	c’est	vrai	que	certains	sont	plus	longs	
que	les	autres,	mais	ça	fait	peu.	Voila	pourquoi	il	nous	a	paru	nécessaire	d’aller	
les	“inspecter”	de	plus	près	ces	5	versets,	puisqu’ils	forment	l’armature	d’un	des	
piliers	 sur	 lesquels	 repose,	 nous	 dit-on,	 l’édifice	 de	 la	 religion	 des	Musulmans,	
l’Islam.	Franchement,	5	versets	ca	fait	vraiment	pas	beaucoup	pour	un	pilier	de	
cette	taille,	vous	ne	trouvez	pas?		
	
	
Les	5	versets	coraniques	à	la	base	du	jeune	du	Ramadan	
	
Voici	les	5	versets,	traduits	en	francais,	tels	qu’on	les	trouve	un	peu	partout	sur	
internet:	
	
1)	«Ô	les	croyants!	On	vous	a	prescrit	le	jeûne	comme	on	l’a	prescrit	à	ceux	d’avant	
vous,	ainsi	atteindrez-vous	la	piété»	(2:183).	
	
2)	 «	[...]	 pendant	un	 nombre	 déterminé	 de	 jours.	Quiconque	 d’entre	 vous	 est	
malade	ou	en	voyage,	devra	jeûner	un	nombre	égal	d’autres	jours.	Mais	pour	ceux	
qui	ne	pourraient	 le	supporter	qu’avec	grande	difficulté,	 il	y	a	une	compensation:	
nourrir	un	pauvre.	Et	si	quelqu’un	fait	plus	de	son	propre	gré,	c’est	pour	lui;	mais	il	
est	mieux	pour	vous	de	jeûner;	si	vous	saviez!	»	(2:184).	
	
3)	«Le	mois	de	Ramadan	au	cours	duquel	le	Coran	a	été	révélé	comme	guide	pour	
les	 gens	 et	 preuves	 claires	 de	 la	 bonne	 direction	 et	 du	 discernement.	Allah	 veut	
pour	 vous	 la	 facilité,	 Il	 ne	 veut	 pas	 la	 difficulté	 pour	 vous,	 afin	 que	 vous	 en	
complétiez	le	nombre	et	que	vous	proclamiez	la	grandeur	d’Allah	pour	vous	avoir	
guidés,	et	afin	que	vous	soyez	reconnaissants	!	»	(Coran	2/185).	
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4)	 «On	vous	a	permis,	 la	nuit	du	 jeûne,	d’avoir	des	 rapports	 avec	 vos	 femmes;	
elles	 sont	un	vêtement	pour	vous	et	 vous	êtes	un	vêtement	pour	elles.	Allah	
sait	 que	 vous	 aviez	 clandestinement	 des	 rapports	 avec	 vos	 femmes.	 Il	 vous	 a	
pardonné	et	vous	a	graciés.	Cohabitez	donc	avec	elles,	maintenant,	et	cherchez	ce	
qu’Allah	a	prescrit	en	votre	faveur;	mangez	et	buvez	 jusqu’à	ce	que	se	distingue,	
pour	 vous,	 le	 fil	 blanc	 de	 l’aube	 du	 fil	 noir	 de	 la	 nuit.	 Puis	 accomplissez	 le	 jeûne	
jusqu’à	 la	 nuit.	Mais	 ne	 cohabitez	 pas	 avec	 elles	 pendant	 que	 vous	 êtes	 en	
retraite	rituelle	dans	 les	mosquées.	Voilà	les	lois	d’Allah:	ne	vous	en	approchez	
donc	 pas	 pour	 les	 transgresser.	 C’est	 ainsi	 qu’Allah	 expose	 aux	 hommes	 Ses	
enseignements,	afin	qu’ils	deviennent	pieux!	»	(Coran	2/187).	
	
5)	«Mange	donc	et	bois	et	que	ton	œil	se	réjouisse!	Si	tu	vois	quelqu'un	d'entre	
les	 humains,	 dis	 [lui:]:	 «	 Assurément,	 j'ai	 voué	 un	 jeûne	 au	 Tout	
Miséricordieux:	je	ne	parlerai	donc	aujourd'hui	à	aucun	être	humain	»	(19:26)	
	
Dans	les	traductions	classiques	du	dessus,	les	mots	et	expressions	en	caractères	
gras	 traitent	du	 jeune	et	du	Ramadan.	C’est	comme	ça	que	 j’en	ai	compté	cinq.	
Ces	mots	 et	 expressions	 sont	 la	 base	 coranique	 de	 la	 justification	 du	 jeune	 du	
Ramadan.	 On	 va	 donc	 les	 étudier,	 un	 par	 un,	 dans	 leurs	 contextes	 respectifs.	
Comme	 pour	 les	 articles	 précédents,	 et	 par	 souci	 de	 cohérence,	 on	 mènera	
l’enquête	munis	du	Coran	et	des	dictionnaires	classiques	de	la	langue	arabe.		
	
Commençons	donc	par	le	début,	avec	le	verset	(2:183).	
	
	
1)	LE	VERSET	2:183	
	

	
	
Traduction	classique	en	 français:	«Ô	les	croyants!	On	vous	a	prescrit	 le	 jeûne	
comme	 on	 l’a	 prescrit	 à	 ceux	 d’avant	 vous,	ainsi	 atteindrez-vous	 la	 piété»	
(2:183).	
	
Si	un	 lecteur	non-arabophone	 lit	 cette	 traduction,	 il	pensera	 trouver	 ici	 la	base	
coranique	du	 jeune	du	Ramadan.	La	 traduction	est	 simple,	 le	 style	direct,	 clair,	
facile	à	comprendre	et	donc	assez	convaincante:	le	Jeune	du	Ramadan	nous	a	été	
prescrit	par	Dieu	comme	il	l’a	été	à	ceux	d’avant,	sous	entendu	les	Chrétiens	avec	
le	Carême	et	les	Juifs	à	travers	leurs	jeunes.	
	
Ca	a	l’air	simple	en	effet,	surtout	si	on	croit	que	SIYYAME	veut	dire	jeuner.		
	
Est-on	bien	sûrs	que	ce	“SSIYAME”	du	Coran	veuille	vraiment	dire	jeuner???	D’où	
vient	la	traduction	du	dessus?	Comment	nous	est-elle	parvenue?	Qui	a	dit	qu’en	
arabe	 SSIYAME	 voulait	 dire	 jeuner??	 C’est	 dans	 quels	 dicos?	 Avez-vous	 déjà	
cherché,	 vous-mêmes,	 la	 signification	du	mot	 “SSIYAME”	dans	 les	dictionnaires	
de	la	langue	arabe?		
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Vous	êtes	bien	sûrs	à	100%	que	SSIYAME	veut	vraiment	dire	jeuner???	
	
Ca	c’est	 le	genre	de	questions	qu’il	ne	 faut	 jamais	poser	à	des	amis	Musulmans	
pendant	 le	Ramadan,	surtout	au	moment	sacré	de	 l’iftar...	Attendez	au	moins	 la	
fin	du	repas…	☺	Si	vous	êtes	Musulman/e	et	que	vous	leur	posez	cette	question	
ils	vous	répondront	quelque	chose	comme:	“Quoi???	Tu	sais	pas	ce	que	ça	veut	
dire	Siyyame???	T’as	des	questions	bien	bizarres	toi,	allez	manges	mon	frère/	ma	
soeur,	tout	ça	va	refroidir…	☺	
	
Ces	questions	peuvent	refroidir	l’ambiance	de	l’iftar	en	effet,	car	personne	ne	va	
jamais	chercher	le	sens	de	ce	genre	de	mots	dans	les	dictionnaires	de	la	langue	
arabe.	Pas	les	mots-clés	du	Coran,	genre	SALAT,	ZAKAT,	ou	HAJJ...	Aux	yeux	de	la	
tradition	islamique	mais	aussi	chez	bon	nombre	de	“Coranistes”,	ces	questions	ne	
sont	 pas	 les	 bonnes.	 La	 recherche	 s’arrête	 à	 leur	 traduction	 en	 francais,	 sur	
internet,	ou	SSIYAME	est	TOUJOURS	traduit	par	 jeuner.	Et	c’est	comme	ça	pour	
chaque	“Pilier	de	l’Islam”:	bismillah,	un	petit	paragraphe	de	quelques	lignes,	pas	
d’auteurs,	pas	de	références,	et	hop,	le	tout	bien	emballé	dans	quelques	hadiths	
“authentiques”,	je	te	pèse	le	tout	mon	Frère???			
	
Du	 point	 de	 vue	 de	 la	 recherche	 islamique	 c’est	 trés	 gênant	 en	 effet,	 aussi	
reprenons	 la	 main,	 ensemble,	 Corona	 ou	 pas,	 pour	 aller	 chercher,	 dans	 les	
dictionnaires	 classiques	 de	 la	 langue	 arabe	 ce	 que	 signifie	 réellement	 ce	
“SSIYAME”	 du	 Coran.	 Attention,	 les	 Grosses	 Surprises	 c’est	 à	 partir	 de	
maintenant!	☺			
	
	
LE	“SSAWOUN”	DU	CORAN			

	
D’après	 les	 dictionnaires	 de	 la	 langue	 arabe,	 la	 racine	 du	mot	SSAWOUME	 est	
construite	à	partir	des	deux	lettres	SM	(Sad	+	Mime),	ou	de	la	proto-racine	en	3	
lettres	SMM	 (Sad	 +	Mime	 +	Mime).	 Dans	 SSAWOUME,	 juste	 apres	 la	 première	
lettre	Sad	on	trouve	un	Waw.	Dans	la	grammaire	arabe,	ce	WAW	placé	au	mileu	
d’un	 mot	 sert	 à	 faire	 de	 ce	 mot	 le	 “Produit”	 de	 sa	 racine,	 dans	 le	 sens	 de	
“résultat”,	de	l’idée	exprimée	par	la	racine,	ici	SM	ou	SMM.		
	
SSAWOUM	est	donc	le	résultat	de	l’action	de	SM	ou	SMM.		
	
Les	 dictionnaires	 de	 la	 langue	 arabe	donnent	 à	 la	 racine	SM	 les	 sens	 suivants:	
“Assourdissant”,	 Déterminé”,	 “Intention”,	 “Prévoir”,	 “Enseigner	 quelque	 chose”.	
De	 son	 côté	 la	 racine	 SMM	 renvoit	 à	 cet	 “état	 ou	 on	 n’entend	 rien	 “,	 comme	
“sourd’,	 pas	 dans	 le	 sens	 de	 la	 pathologie	 mais	 celui	 de	 ne	 vouloir	 écouter	
personne,	 c’est	 “Être	 déterminé”	mais	 aussi	 	 “Prendre	 position	 pour	 ou	 contre	
quelque	chose”.	Finalement,	quand	on	ajoute	ces	sens	de	SM	et	SMM	ensemble,	
on	obtient	 l’idée	d’être	“déterminé”,	de	se	dresser	pour	ou	contre	une	cause	ou	
une	action	sans	écouter	l’avis	des	autres,	comme	on	ferait	le	sourd...	En	français	
on	dit	“camper	sur	ses	positions	sans	écouter	personne”.	Du	point	de	vue	de	 la	
grammaire	arabe,	et	le	Coran	est	un	livre	au	départ	écrit	en	arabe,	SSAWOUME	
signifie	exactement	ça:	camper	sur	ses	positions	sans	n’écouter	personne.		
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On	vient	de	trouver	le	sens	du	mot	“SSAWOUME”	du	Coran.	
	
Il	 faut	 croire	 que	 chez	 Corpusquran.com	 (2),	 qui	 se	 présentent	 comme	 une	
référence	parmi	les	sites	de	recherche	des	mots	du	Coran,	ils	n’aiment	pas	trop	la	
définition	 du	 dessus,	 pourtant	 trés	 coranique.	 Ils	 ne	 connaissent	 pas	 ce	
SSAWOUME	qui	 veut	 rester	 droit	 dans	 ses	 bottes	 sans	 écouter	 personne.	 Chez	
eux,	la	racine	de	SSAWOUME	est	construite	sur	les	trois	lettres	SWM,	avec	un	joli	
petit	 WAW	 au	 milieu…	 Leur	 racine	 en	 Waw	 défie	 pourtant	 une	 règle	
grammaticale	de	base	-	de	la	langue	arabe	-	selon	laquelle	la	lettre	WAW	n’a	pas	
sa	place	dans	la	racine	d’un	mot!	So	strange…	En	effet,	la	Règle	d’Or	sur	ce	point	
grammatical	 veut	 que	 seules	 LES	 CONSONNES	 peuvent	 former	 les	 racines	 de	
mots	 arabes,	 or	 en	 arabe	Waw	 n’est	 pas	 une	 consonne	 mais	 une	 voyelle!	 Ils	
aiment	tellement	le	Coran	qu’ils	en	oublient	même	la	grammaire!..	☺	
	
L’explication	 du	 dessus	 pourrait	 vous	 sembler	 technique	 mais	 elle	 est	
INDISPENSABLE	 à	 la	 compréhension	du	 sujet	qui	nous	 intéresse	 ici,	 d’où	mon	
petit	agacement	en	 forme	de	 lettres	capitales	vis	a	vis	de	Corpusquran.	Si	vous	
l’avez	senti,	c’est	que	vous	suivez	bien!	☺	En	fait,	ce	que	je	suis	en	train	de	vous	
expliquer	avec	ces	règles	grammaticales,	c’est	comment	les	énnemis	du	Coran	s’y	
sont	 pris	 “techniquement”	 pour	 dénaturer	 les	 mots	 du	 Coran.	 Ils	 sont	 allés	
jusqu’à	 la	 racine	 des	 mots	 et	 expressions	 pour	 détruire	 leur	 sens!	 Ils	 ont	
littéralement	joué	avec	les	règles	grammaticales	de	la	langue	arabe	pour	détruire	
le	Message	 coranique!	 Il	 est	 question	 ici	 des	premiers	 traducteurs	du	Coran	et	
ceux	qui	font	aujourd’hui	leur	postérité	sur	les	sites	internet	dits	“islamiques”…	
	
On	 vient	 de	 toucher	 du	 doigt	 une	 des	 facettes	 les	 moins	 connues	 de	 la	
Conspiration	 contre	 le	 Coran,	 celle	 qui	 passe	 par	 la	 tricherie	 grammaticale.	
Malheureusement	la	grammaire	n’a	jamais	eu	la	cote	auprès	des	étudiants	et	 la	
grammaire	 arabe	 ne	 fait	malheureusement	 pas	 exception	 à	 cette	 règle,	 si	 bien	
que	même	nos	“imams”	les	mieux	formés	n’y	voient	généralement	que	du	feu!	
	
Ce	qu’il	 faut	retenir	ici,	c’est	que	d’après	les	dictionnaires	de	la	langue	arabe,	 le	
mot	SSAWOUME	renvoit	essentiellement	à	l’idée	de	tenir	bon,	coûte	que	coûte,	
sans	tenir	compte	de	l’avis	des	autres.	Quand	on	traduit	SSAWOUME	dans	ce	
sens-là,	voici	comment	on	peut	lire	le	verset	2:183:	
	
«Ô	 les	 croyants!	 On	 vous	 a	 prescrit	 la	 FERMETÉ	 comme	 on	 l’a	 prescrite	 à	 ceux	
d’avant	vous,	ainsi	atteindrez-vous	la	piété»	(2:183).	
	
Quand	 les	énnemis	du	Coran	ont	 lu	ça	 la	première	 fois,	 ils	ont	du	voir	rouge	et	
lâcher	un	grand	“WAOW”,	d’où	leur	fausse	racine	en	waw…	☺	
	
Ne	 vous	 meprenez	 pas,	 les	 traducteurs	 “Officiels”	 du	 Coran	 sont	 de	 grands	
hypocrites,	 ils	 savent	 trés	 bien	 que	 la	 racine	 SM	 de	 SSAWOUME	 renvoit	 à	 la	
SURDITÉ.	C’est	bien	dans	ce	sens-là	qu’ils	ont	traduit	la	formule	coranique	trés	
connue	 ‘OUMYANE	WA	BOUKMANE	WA	SSOUMMANE”	 comme	on	peut	 le	 lire,	
noir	sur	blanc,	dans	le	passage	suivant:	
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Traduction	“Officielle”	en	français:	Celui	qu'Allah	guide,	c'est	lui	le	bien-guidé	et	
ceux	 qu'Il	 égare...	 tu	 ne	 leur	 trouveras	 jamais	 d'alliés	 en	 dehors	 de	 Lui	 et	 au	
Jour	 de	 la	 Résurrection,	 Nous	 les	 rassemblerons	 traînés	 sur	 leurs	 visages,	
aveugles,	muets	et	 sourds.	L'Enfer	sera	 leur	demeure:	chaque	 fois	que	son	 feu	
s'affaiblit,	Nous	leur	accroîtrons	la	flamme	ardente.	
	
Au	passage	ça	ne	donne	pas	envie	de	les	suivre!..	☺	
	
Les	énnemis	du	Coran	vont	avoir	un	mal	fou	à	se	cacher	derrière	leur	tricherie	en	
forme	 de	 “waw”	 car	 tous	 les	 étudiants	 du	 Coran	 connaissent	 trés	 bien	
l’expression	 coranique	 ‘OUMYANE	 WA	 BOUKMANE	 WA	 SSOUMMANE.	 Tous	
savent	que	ce	mot	SSOUMMANE	signifie	SOURD!!!		
	
Ami	lecteur,	vous	avez	vu	ce	qui	vient	de	se	passer	sous	nos	yeux???	On	la	refait	
plus	lentement:	 la	racine	du	SSOUMANE	du	verset	(17:97)	ne	peut	être	que	SM	
ou	SMM,	 sans	waw	au	mileu,	 exactement	 comme	pour	 le	mot	 SSAWOUME	que	
l’on	 traduit	 généralement	 par	 jeune.	 Or	 cette	 racine	 SM	 ou	 SMM	 a	 bien	 été	
traduite	dans	ce	verset	(17:97)	par	“sourds”	comme	on	dit	d’une	personne		“qui	
ne	veut	rien	entendre”	qu’elle	est	têtue	ou	qu’elle	fait	la	sourde	oreille	et	donc	
QU’ELLE	NE	CHANGERA	PAS	D’AVIS.	
	
Étudiants	du	Coran,	ne	tombez	plus	dans	ce	panneau-là!	Ne	faites	pas	comme	vos	
imams	de	palais,	lisez	bien	ce	que	je	viens	d’expliquer.	S’il	le	faut	retournez	vers	
ces	 versets	 dans	 leur	 version	 arabe	 et	 leurs	 traductions	 en	 francais,	 puis	
comparez	ces	textes	et	gardez	les	yeux	bien	ouverts,	ecoutez	bien	ce	qui	se	dit	et	
faites	votre	propre	jugement,	pour	l’amour	de	Dieu,	ne	soyez	pas	sourds	et	muets	
au	Message	coranique	vous	aussi!	
	
Les	énnemis	du	Coran,	aussi	 têtus	soient-ils,	viennent	quand	même	de	prendre	
un	“sacré”	coup	sur	la	tête…	Si	vous	n’avez	pas	vu	ni	entendu	le	coup	☺,	relisez	
bien	 les	 explicatiosn	 du	 dessus	 sur	 le	 verset	 (17:97)	 et	 vous	 réaliserez	 que	 le	
Coran	vient	de	frapper	trés	fort	sous	nos	yeux.	Normal,	lui	il	est	sacré!	
	
Tout	 ca	 c’est	 tout	 sauf	 une	 surprise	 quand	 on	 sait	 que	 le	 Coran	 se	 défend	 lui-
même,	sa	grammaire	faisant	trés	bien	le	boulot.	Voila	pourquoi	en	face	ils	aiment	
dire	que	le	Coran	est	difficile	à	comprendre	(sans	son	Sheikh:-),	quand	Dieu	nous	
dit	Lui-même	que	Son	Livre	est	écrit	dans	un	arabe	“standard”	et	dans	un	style	
“simple”	 afin	 que	 chacun	 puisse	 le	 comprendre.	 C’est	 si	 “complexe”	 à	
comprendre	ça???	Est-il	vraiment	bien	nécessaire	de	triturer	 le	texte	coranique	
comme	on	essaierait	de	couper	un	cheveu	en	quatre	dans	des	analyses	textuelles	
qui	n’en	finissent	jamais???	Le	Coran	est	simple	à	comprendre,	il	suffit	de	le	lire	
en	arabe	dans	les	règles	de	la	grammaire	arabe.		
	
C’est	pas	plus	compliqué	que	ça.	
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Il	 faut	 absolument	 que	 les	 Étudiants	 du	 Coran	 apprennent	 la	 grammaire	 de	 la	
langue	 arabe:	 c’est	 IN-DIS-PEN-SABLE	 pour	 comprendre	 le	 Coran.	 Ça	 sert	 par	
exemple	 à	 savoir,	 contrairement	 à	 l’ensemble	 des	 Musulmans,	 que	 le	 mot	
SSAWOUME	ne	veut	pas	dire	 jeuner	mais	simplement	tenir	 bon	 sans	 écouter	
personne.	 Remplacez	 ce	 verset	 (2:183)	 dans	 le	 context	 des	 versets	 qui	 le	
précèdent	 et	 vous	 comprendrez	 pourquoi	 Dieu	 nous	 demande	 de	 rester	
INÉBRANLABLES	face	à	toute	forme	d’injustice.		
	
«Ô	 les	 Croyants!	 Soyez	 DÉTERMINÉS	 comme	 furent	 DÉTERMINÉS	 ceux	 avant	
vous,	ainsi	atteindrez-vous	la	piété»	(2:183).	
	
D’abord	ma	 traduction	du	dessus	ne	 touche	que	 la	partie	 en	 gras	 et	 soulignée,	
mais	surtout	Il	est	où	le	“jeune	de	Ramadan”	dans	ce	verset??????	
	
La	 même	 chose	 pour	 le	 verset	 (19:26)	 qu’on	 avait	 listé	 plus	 haut	 où	 Dieu	
s’adresse	à	Maryam	AS	(Marie),	voici	comment	il	faut	lire	ce	verset	(19:26):	
	
«Mange	 donc	 et	 bois	 et	 que	 ton	 œil	 se	 réjouisse!	 […]	 j'ai	 promis	 au	 Tout	
Miséricordieux	 de	 TENIR	 BON:	 je	 ne	 parlerai	 donc	 aujourd'hui	 à	 aucun	 être	
humain	»	(19:26)	
	
Ici	encore,	ma	traduction	se	limite	à	la	partie	soulignée	et	en	gras.	Où	est-il	écrit	
dans	ce	verset	que	Maryam	AS	doit	“Jeuner	de	l’aube	au	coucher	du	soleil"???		
	
Faites	 cet	 exercice:	 relisez	 ces	 versets	 avec	 le	 vrai	 sens	 de	 SSAWOUME	 qui	
appelle	 à	 tenir	 bon,	 à	 ne	 rien	 lâcher	 au	 point	 de	 faire	 le	 sourd,	 et	 vous	
comprendrez	qu’on	vient	de	remettre	le	sens	de	ces	deux	versets	à	l’endroit.	
	
Maintenant	qu’on	est	tous	dans	le	rythme	et	en	couleurs,	allons	plus	loin!..	☺	
	
Attention	tout	de	même,	“être	déterminé”	ne	veut	pas	dire	se	precipiter	sur	tous	
les	versets	du	Coran	pour	remplacer	SSAWOUME	par	“Tenir	bon”	et	voir	ce	qui	
se	passe	après...	C’est	pour	ça	que	j’ai	précisé	au	dessus	que	mes	traductions	se	
limitaient	 aux	 parties	 soulignées	 et	 en	 gras.	 Ce	 qu’il	 faut	 savoir	 c’est	 que	 les	
énnemis	 de	 Dieu	 ne	 se	 sont	 malheureusement	 pas	 limités	 à	 SSAWOUME	
seulement,	ils	ont	dénaturé	le	sens	de	tous	les	versets	coraniques	où	Dieu	nous	
demande	de	suivre	Sa	Voie	(Sirate	al	Moustaquime)	et	dans	le	contexte	qui	est	le	
notre	ici	avec	SSAWOUME,	Dieu	nous	demande	de	faire	quelque	chose	pendant	le	
mois	de	Ramadan	en	restant	DÉTERMINÉS.		
	
Pour	 savoir	 ce	 que	 Dieu	 attend	 de	 nous	 pendant	 le	 mois	 de	 Ramadan,	 il	 faut	
passer	au	verset	(2:185).	
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2)	LE	VERSET	(2:185)	
	
“SHAHROU	RAMADHAN,	ALLADHI	OUNZILA	FIHI	AL	QOUR’ANE”	
	
On	va	limiter	l’étude	de	ce	verset	(2:185)	à	sa	formule	d’introduction	du	dessus.	
D’abord	parce	que	 tous	 les	étudiants	du	Coran	 la	 connaissent	mais	aussi	parce	
que	ce	verset	(2:185)	est	long	et	que	son	étude	complète,	mots	à	mots,	pourrait	
nous	prendre	à	elle	seul	des	dizaines	de	pages.	L’objectif	ici	c’est	simplement	de	
vous	montrer	 combien	 ce	 qu’on	 pense	 avoir	 compris	 du	 Coran,	 et	 souvent	 de	
maniere	 définitive	 (le	 texte	 est	 “sacré”),	 peut	 s’avérer	 contraire	 à	 la	 réalité	 du	
message	 coranique.	 Jusqu’ici	 on	 pensait	 que	 SSAWOUME	 voulait	 dire	 “ne	 pas	
manger	ni	 boire	du	matin	 au	 soir”	 alors	que	du	point	de	 vue	du	Coran	 ce	mot	
appelle	simplement	à	tenir	bon	et	ne	rien	lâcher!		
	
Le	même	type	de	constat	nous	attend	dans	ce	verset	(2:185).		
	
On	croit	tous	avoir	compris	le	début	de	ce	célèbre	passage	du	Coran	selon	lequel,	
d’après	 les	 traductions	 classiques,	 le	 Livre	 Saint	 aurait	 été	 révélé	 pendant	
Ramadan,	 ce	 mois	 “béni”.	 C’est	 important	 comme	 idée	 çà,	 surtout	 quand	 des	
esprits	sataniques	(Shayatines	dans	les	mots	du	Coran)	ont	dans	l’idée	de	rendre	
un	mois	de	l’année	plus	“sacré”	que	les	autres...	C’est	pourquoi	pour	réaliser	leur	
objectif	 de	 “Ramadan	 Mois	 Sacré”,	 ils	 reprendront	 leurs	 vieilles	 recettes	 qui	
consistent	 à	 contourner	 les	 règles	 grammaticales	 de	 la	 langue	 arabe	 pour	
modifier	le	sens	coranique	des	mots-clés	de	ce	passage	du	Coran.	
	
D’abord	le	verset	(2:185)	dans	sa	version	originale	arabe:	
	

	
	
La	 traduction	classique	donne	ceci:	 «Le	mois	de	Ramadan	au	cours	duquel	 le	
Coran	 a	 été	 révélé	 comme	 guide	 pour	 les	 gens	 et	 preuves	 claires	 de	 la	 bonne	
direction	 et	 du	 discernement.	 Allah	 veut	 pour	 vous	 la	 facilité,	 Il	 ne	 veut	 pas	 la	
difficulté	pour	vous,	afin	que	vous	en	complétiez	le	nombre	et	que	vous	proclamiez	
la	grandeur	d’Allah	pour	vous	avoir	guidés,	et	afin	que	vous	soyez	reconnaissants	
!	»	(Coran	2/185).	
	
La	partie	qui	nous	interesse	ici	c’est	“SHAHROU	RAMADHANE	ALLADHI	UNIZILA	
FIHI	 AL	 QOUR’ANE”,	 traduite	 par	 «Le	mois	 de	 Ramadan	 au	 cours	 duquel	 le	
Coran	a	été	révélé.”	
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En	 principe	 tous	 les	 lecteurs	 attentifs	 du	 Coran	 connaissent	 cette	 formule	 du	
début	du	verset	185	de	Sourate	Al	Baqara	(La	Vache).	Elle	est	tellement	célèbre	
que	les	imams	la	récitent	à	chaque	début	de	Ramadan	lors	de	la	toute	première	
prière	 de	 groupe	 à	 la	mosquée,	 la	 prière	 du	Tarawih.	 Quand	 l’imam	 récite	 ces	
paroles	coraniques	à	haute	voix,	 le	 ton	est	 souvent	emphatique	et	 le	 coeur	des	
fidèles,	en	principe,	serre	un	peu…	 	Et	pour	cause,	Ramadan	est	de	retour,	ça	y	
est,	 on	 est	 tous	 là	 à	 nouveau	 réunis,	 comme	 on	 répondrait	 “Présent!”	 à	 un	
Rendez-vous	avec	Dieu…	C’est	comme	ça	que	moi	j’ai	toujours	vécu	ma	première	
salat	de	tarawih,	au	moment	précis	où	l’imam	lit	ces	mots	du	Coran	qui	vous	vont	
droit	au	Coeur:	“…	au	cours	duquel	le	Coran	a	été	révélé”…		
	
Ca,	c’est	quand	mon	esprit	était	encore	imprégné	des	interprétations	classiques	
et	où	l’émotion	prenait	le	dessus	sur	la	raison:	le	mois	où	le	Coran	a	été	révélé,	si	
c’est	 pas	 symbolique!..	 La	 tradition	 nous	 assure	 que	 Ramadan	 est	 un	 Rendez-
vous	ici-bas	avec	Dieu…	Ramadan	est	de	retour,	le	Tarawih	a	commencé:	rien	de	
plus	normal	donc	qu’à	 ce	moment-là	on	veuille	bien	y	 croire,	 le	 coeur	gonflé	 à	
bloc,	 la	 larme	 prête	 à	 couler,	 qui	 n’a	 jamais	 ressenti	 ce	 pincement	 au	
Coeur???…“Shahrou	Ramadhane	alladhi	Ounzila	fihi	al	Qour’ane!”	
	
On	a	un	problème:	le	Coran	ne	prône	pas	la	tradition	et	l’émotion	mais	la	Raison	
et	 la	 réflexion.	 Le	Message	 coranique	est	 simple,	 il	 nous	 invite	 à	 suivre	 la	Voie	
Lumineuse	 tracée	 par	 Dieu,	 pas	 celle	 de	 la	 “tradition”,	 souvent	 redondante	 et	
obscure.	Il	faut	donc	revenir	à	la	Lumière	du	Coran	et	lui	demander	ce	que	Dieu	a	
voulu	nous	dire	dans	ce	“SHAHROU	RAMADHANE	ALLADHI	UNIZILA	FIHI	AL	
QOUR’ANE”.		
	
Allons-y	mots	à	mots…	
	
-	“SHAHROU	RAMADHANE”:	99%	des	Musulmans	vous	diront	que	la	formule	du	
dessus	signifie	“Le	Mois	de	Ramadan”	et	ils	ont	presque	raison.	1%	ne	diront	pas	
“Le	mois”	mais	“Mois	de	Ramadan”	car	dans	 le	 texte	arabe	 il	n’y	a	pas	d’article	
défini	“AL”	devant	Ramadan	pour	dire	“LE”	mois	de	Ramadan,	et	donc	pour	eux	il	
faudrait	 traduire	par	“MOIS	DE	RAMADAN”.	On	va	 laisser	cette	explication	à	ce	
stade-la	car	elle	n’est	pas	la	plus	importante	dans	le	sujet	qui	nous	interesse	ici,	
ça	nous	permettra	d’avancer	dans	notre	fil	de	discussion.	
	
	
-	ALLADHI	qui	suit	peut	avoir	plusieurs	sens,	ça	peut	vouloir	dire	CELUI	/	CELLE	
/	QUI	/	QUE	/	OU,	mais	pas	seulement	ce	type	d’articles	et	de	conjonctions	qu’on	
met	ici-et-là	selon	qu’ils	plaisent	à	nos	oreilles	et	au	sens	qu’on	veut	leur	donner.		
Pour	faire	simple,	disons	simplement	que	dans	ce	verset	(2;185)	ALLADHI	sert	à	
faire	 le	 lien	 entre	 SHAHROU	 RAMADAN	 et	 ce	 qui	 va	 suivre,	 à	 savoir	 le	 verbe	
“OUNZILA”,	comme	pour	dire	“LE	MOIS	DE	RAMADAN	OÙ	/	AU	COURS	DUQUEL	
“OUNZILA”…	
	
-	OUNZILA	est	en	réalité	LE	MOT-CLÉ	non	seulement	du	petit	passage	qu’on	est	
en	train	d’étudier	ici	mais	aussi	et	surtout	une	des	 clés	de	comprehension	du	
Message	Coranique	concernant	Ramadan.	C’est	bien	ça,	“OUNZILA”	permet	de	
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comprendre	 Ramadan	 du	 point	 de	 vue	 du	 Coran.	 Quand	 on	 a	 compris	 ce	
OUNZILA	on	a	compris	ce	que	Dieu	veut	de	nous	pendant	le	Ramadan.	C’est	aussi	
simple	que	ça.	Voila	pourquoi	il	est	 CAPITAL	de	bien	comprendre	ce	OUNZILA	
de	(2:185).	La	chance	qu’on	a,	Dieu	merci,	 c’est	qu’on	retrouve	ce	mot	dans	de	
nombreux	 passages	 du	 Coran	 où	 il	 est	 employé	 sous	 diverses	 formes	
grammaticales.	La	grammaire	va	ici	encore	nous	sauver	la	mise…	☺	
	
Maintenant	suivez	bien	l’explication	qui	suit…	
	
Comme	 toujours	 avec	 les	mots-clés,	 allons	d’abord	à	 la	 racine	du	mot:	 celle	de	
OUNZILA	 est	 NZL.	 Les	 dictionnaires	 de	 la	 langue	 arabe	 lui	 donnent	 les	 sens	
suivants:	RÉVÉLER	/	CADEAU	/	LOISIR,	HOSPITALITÉ	/	BOUGER	/	ACCEUILLIR	
AVEC	 HOSPITALITÉ,	 ACCUEIL	 CHALEUREUX	 /	 BIENVENUE	 /	 AMITIÉ	 /	 SE	
RETIRER	/	RENAISSANCE	/	RÉVEIL	/	REPRISE	/	RESTORATION	/	RENOUVEAU	
/	RETOUR	/	RENOUVELLEMENT	/	RÉNOVER.	
	
Du	 point	 de	 vue	 de	 sa	 forme	 grammaticale,	 OUNZILA	 est	 un	 verbe	 qui	 a	 la	
particularité	de	débuter	 par	 un	ALIF.	Mes	 lecteurs	habituels	voient	déjà	où	 je	
veux	en	venir…	☺	Ils	savent	déjà	que	dans	la	langue	arabe,	qui	est	celle	du	Coran,	
ce	Alif	en	début	de	verbe	est	la	marque	de	l’IMPÉRATIF.	En	grammaire	arabe	on	
appelle	ça	la	“Forme	4”.	Je	me	souviens	qu’aux	Langues’O	à	Paris	il	y	a	quelques	
années	de	celà	on	apprenait	ces	règles	dès	la	première	année	du	cursus	d’Arabe	
Littéral.	 La	 règle	 veut	que	 cette	 Forme	4	 sert	 à	 donner	un	ordre.	OUNZILA	est	
donc	une	INJONCTION	divine	de	mener	les	actions	liées	à	la	racine	NZL	qu’on	a	
vues	plus	haut:	RÉVÉLER	/	FAIRE	CADEAU	/	RESTAURER	/	etc..	
	
Dieu	 nous	 demande	 de	 RÉVÉLER	 quelque	 chose,	 si	 possible	 de	 manière	
CHALEUREUSE	dans	le	but	de	RESTAURER	quelque	chose	qui	en	aurait	besoin…		
	
Dieu	nous	demande	de	“révéler”	quoi??		
	
La	 reponse	 est	 trés	 simple,	 Dieu	 nous	 demande	 de	 révéler	 ce	 qui	 vient	 juste	
après	OUNZILA:	Al	QOUR’ANE,	LE	CORAN.	
	
“OUNZILA	 FIHI	 AL	 QOUR’ANE!”	 est	 une	 injonction	 divine	 de	 RÉVÉLER	 LE	
CORAN.	C’est	l’ordre	divin	de	COMMUNIQUER	et	de	TRANSMETTRE	le	Message	
coranique.	 Dieu	 demande	 aux	 Croyants	 de	 faire	 les	 émissaires,	 et	 il	 nous	
demande	de	le	faire	pendant	le	mois	de	Ramadan,	des	fois	que	les	“Musulmans”	
auraient	 déja	 tourné	 les	 talons	 pour	 revenir	 à	 des	 pratiques	 traditionnelles	
sacrées	 et	 paiennes	 contraires	 à	 leur	 propre	 interet	 détruisant	 ainsi	 le	Dine	 al	
islam	du	Coran...	Oups,	j’en	ai	déjà	trop	dit…	☺	
	
On	récapitule:	
	
-	“SHAHROU	RAMADHAN	=	LE	MOIS	DE	RAMADAN	
-	“ALLADHI	=	OÙ	
-	“ANZILOU	FIHI	AL	QOURAN”	=	RÉVÉLEZ	LE	CORAN!	
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Le	 Mois	 de	 Ramadan	 est	 celui	 où	 les	 Musulmans	 doivent	 COMMUNIQUER/	
RÉTABLIR/	 RESTAURER	 /	 FAIRE	 CADEAU	 du	 CORAN.	 Voila	 pourquoi	 je	 vous	
écris	cet	petit	essai	sur	Ramadan:	pour	que	vous	sachiez	ce	que	le	Coran	nous	dit	
au	sujet	du	jeune	de	Ramadan,	et	pourquoi	je	le	fais	maintenant,	avec	un	peu	de	
retard	certes	(la	faute	à	Corona)	non	pas	par	provocation	qui	n’aurait	aucun	sens	
mais	parce	que	cette	injonction	est	bien	spécifiée	noir	sur	blanc	dans	le	Coran.	
On	est	face	à	un	ordre	DIVIN	de	le	faire,	et	le	divin,	ya	Akhi	/	ya	Oukhti,	les	ordres	
divins,	ca	aussi	c’est	sacré!	☺	
	
Escusez	l’emballement,	c’est	juste	qu’on	m’a	récemment	demandé	si	 j’étais	bien	
Musulman…	 Alors	 que	 mes	 articles	 s’attachent	 précisement	 à	 expliquer	 et	
transmettre	le	Coran,	autrement	dit	à	“OUNZILA	FHI	AL	QOUR’ANE”!..	☺		
	
Maintenant	allons	voir	ensemble	comment	les	traducteurs	officiels	s’y	sont	pris	
pour	dénaturer	ce	passage	essentiel	du	Coran:	
	
-	“Le	mois	de	Ramadan”	=	Rien	a	dire…	
-	“Au	cours	duquel”	=	Pourquoi	pas,	ca	passe…	
-	“Le	Coran	“A	ÉTÉ	RÉVÉLÉ”	BIP	BIP	BIP!!!!!	ALERTE	ROUGE!!!!			
	
GROSSE	TRICHERIE!!!	ENTOURLOUPE	EN	VUE!!!		
	
EXPLICATIONS:	OUNZILA	n’est	pas	un	passé,	il	ne	peut	donc	pas	être	traduit	par	
“A	ÉTÉ	RÉVÉLÉ”.	C’est	FAUX!	Du	point	de	vue	grammatical	c’est	IM-PO-SSIBLE.	
Les	lettres	capitales	ne	visent	pas	à	vous	convaincre	rassurez-vous.	La	preuve	du	
crime	 nous	 sera	 fournie,	 ici	 encore,	 par	 les	 traducteurs	 eux-mêmes.	 Quand	 ils	
veulent	 ils	 savent	 traduire	correctement	OUNZILA,	à	 l’impératif	oui,	 comme	on	
l’a	 fait	 ici	 et	 comme	 ils	 l’ont	 fait	 eux-mêmes	 ailleurs	 dans	 le	 Coran	 (pas	 une	
blague),	comme	vous	pouvez	le	lire	dans	le	verset	suivant	(pas	le	seul):	

	
	
Traduction	 officielle:	 Et	 dis:	 «	 Seigneur,	 fais-moi	 débarquer	 d'un	
débarquement	béni.	Tu	es	Celui	qui	procure	le	meilleur	débarquement.	
	
Oubliez	 le	 “débarquement”	 tant	 c’est	 risible	 et	 attachons-nous	 au	 temps	
employé:	ici	les	traducteurs	ont	respecté	le	Alif	de	“A’NZILNI”	qu’ils	ont	traduit	
par	 un	 impératif	 pour	 dire	 “FAIS-MOI	 DÉBARQUER”	 qui	 veut	 bien	 dire	
DÉBARQUES-MOI!!!	 On	 retrouve	 bien	 l’INJONCTION,	 un	ORDRE,	 sauf	 que	 cette	
fois-ci	 il	 n’est	 pas	 divin.	 Quant	 au	 sens	 de	 ONZILNI	 et	 MOUNZILINE,	 je	 vous	
laisse	le	soin	de	faire	votre	propre	traduction	à	partir	du	sens	de	la	racine	NZL	
qu’on	 a	 vue	 plus	 haut	 (révéler/communiquer/etc)!	☺	 Franchement,	 c’est	 pas	
beau	le	Coran???	
	
Comme	on	l’a	vu	dans	d’autres	articles,	les	Criminels	du	Coran	ne	sont	pas	à	une	
incohérence	près,	c’est	pourquoi	quand	on	les	a	sous	la	patte	il	ne	faut	rien	lâcher	
(SAWOUME)…	On	va	donc	leur	remettre	un	coup	sur	la	tête	cette	fois-ci	avec	un	
verset	ou	ils	ont	correctement	traduit	NZL	au	passé:		
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Dans	le	verset	du	dessus	on	trouve	la	racine	NZL	conjuguée	deux	fois	au	passé:	
	
-	WA	MA	ANZALNA:	ils	l’ont	traduit	par	“Nous	avonc	fait	descendre	le	Livre”	
-	BIMA	ANZALA:	“Ce	qu’Allah	a	fait	descendre”	
	
Les	 Énnemis	 du	 Coran	 viennent	 d’avouer	 leur	 crime.	 Notez	 au	 passage	 que	
d’après	leur	traduction	bancale	Dieu	n’a	pas	choisi	de	RÉVÉLER/FAIRE	CADEAU	
DU/TRANSMETTRE	 le	 Coran	 (vrai	 sens	 de	 la	 racine	 NZL)	mais	 Il	 a	 préféré	 le	
“descendre”!...	☺	Ils	n’ont	vraiment	honte	de	rien,	pas	même	de	Dieu…	
	
Avant	d’aller	plus	 loin	dans	cette	étude,	 J’espere	que	vous	avez	bien	compris	 la	
différence	qu’il	 existe	 entre	 “OUNZILA”	 et	 “ANZALA”	parce	que	 les	 traducteurs	
Officiels	du	Coran,	eux,	ne	font	pas	de	différence:	pour	eux	OUNZILA	et	ANZALA	
c’est	la	même	chose,	meme	si	la	différence	entre	ces	deux	mots,	pour	vous	et	moi,	
se	lit	noir	sur	blanc!	
	
Je	dis	noir	 sur	 blanc	 parce	que	 les	 traducteurs	officiels	du	Coran	aiment	bien	
broder	 leurs	 tissus	 de	mensonges	 à	 partir	 de	 cette	 expression	 qu’on	 retrouve	
dans	le	verset	(2:187).	
	
	
3)	LE	VERSET	(2:187)	
	
Le	verset	(2:187)	illustre	parfaitement	jusqu’où	les	énnemis	du	Coran	sont	allés	
pour	détruire	le	message	coranique	au	sujet	du	jeune	de	Ramadan.	Ici	 l’attaque	
en	règle	commence	dès	le	début	du	verset	avec	l’expression	qui	suit:	
	
-	“HOUNNA	LIBASSOUNE	LAKOUME	WA	ANTOUM	LIBASSOUN	LLAHOUNA”	
	
Les	 lecteurs	du	Coran	–	 ceux	deja	mariés	 -	 aiment	beaucoup	 cette	 formule	qui	
leur	 parle	 beaucoup.	 Il	 suffit	 de	 lire	 la	 traduction	 classique	 qui	 en	 est	 donnée	
pour	 comprendre	 pourquoi:	 “On	 vous	 a	 permis,	 la	 nuit	 du	 jeûne,	 d’avoir	 des	
rapports	 avec	 vos	 femmes;	 elles	 sont	 un	 vêtement	 pour	 vous	 et	 vous	 êtes	 un	
vêtement	pour	elles.”		Comme	c’est	bien	dit...	☺	
	
La	 formule	 est	 jolie	 mais	 elle	 est	 mauvaise,	 elle	 est	 même	 fausse.	 Il	 n’est	 pas	
question	 ici	 de	 relations	 physiques	 entre	 hommes	 et	 femmes	mais	 c’est	 à	 tout	
autre	chose	que	le	Coran	nous	invite	avec	cette	expression	située	au	beau	milieu	
d’un	 verset	 sur	 le	 jeune	 de	 Ramadan…	 Le	 mot-clé	 qu’ils	 ont	 tordu	 ici	 c’est	
LIBASSOUNE.	
	
LIBASSOUNE	ne	veut	pas	dire	vêtement,	sauf	si	on	considère	que	que	le	Coran	a	
d’abord	été	 écrit	 en	 langue	Perse,	 où	effectivement	 il	 existe	bien	un	mot	Perse	
qui	 se	 prononce	 de	 la	 même	 manière,	 “Libassoune”	 pour	 dire	 “vêtement”.	 Le	
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Coran	n’a	pas	été	révélé	en	Perse	mais	en	Arabe,	et	en	Arabe	LIBASSOUNE	veut	
dire	 une	 couverture,	 mais	 pas	 celle	 qu’utilise	 Boukharit	 pour	 dormir…	 Ce	
LIBASSOUNE	 du	 Coran	 est	 le	 genre	 de	 couverture	 dont	 se	 servent	 des	 agents	
secrets	pour	mener	 à	bien	 leurs	missions	 secrètes.	 Faites	une	petite	 recherche	
internet	 à	 partir	 du	 mot	 arabe	 “LIBASSOUNE”	 et	 vous	 verrez	 que	 ce	 mot	 est	
utilisé	pour	parler	de	“couverture”	des	agents	de	renseignement.		
	
“LABISSA	DAWRA	AL	FAKIR”	signifie	en	arabe	se	faire	passer	pour	un	pauvre,	
un	 mendiant,	 comme	 le	 font	 les	 agents	 de	 renseignement	 dans	 les	 quartiers	
pauvres	 pour	 prendre	 la	 température	 du	 quartier…	 Se	 faire	 passer	 pour	
quelqu’un	d’autre	relève	d’une	mission	secrète.	C’est	ça	le	sens	de	LIBASS,	c’est	
se	servir	d’une	couverture	lors	une	mission	secrète.	
		
Le	 voilà	 le	 sens	 de	 LIBASSOUNE	 du	 verset	 (2:187)	 consacré,	 rappelons-le,	 au	
jeune	de	Ramadan.	Ce	mot	renvoit	aux	missions	secrètes	que	les	Croyants	et	les	
Croyantes	 sont	 censés	mener	 pendant	 ce	mois-là.	 Avec	 ce	mot	 “LIBBASOUNE”,	
Dieu	demande	aux	femmes	et	aux	hommes	de	se	couvrir	mutuellement,	à	tour	de	
rôle:	il	n’est	pas	question	ici	de	couverture	pour	aller	dormir	mais	de	missions	de	
couverture	 d’agents,	 comme	 on	 dit	 à	 l’autre	 “Vas-y	 je	 te	 COUVRE”...	 Dieu	 nous	
détaille	ici	la	STRATÉGIE	à	suivre.	On	est	dans	un	contexte	de	missions	secrètes	
ou	 l’on	 échange	 des	 informations	 en	 secret,	 ce	 que	 le	 Coran	 appelle	 “AL	
RIFATHOU”	au	tout	début	du	verset,	et	que	les	interprètes	officiels	du	Coran	se	
sont	empressés	de	traduire	par	“avoir	des	rapports	avec	vos	femmes”…	Aucun	
rapport	avec	le	sens	voulu	par	Dieu…	Ils	en	avaient	de	la	suite	dans	les	idées	les	
énnemis	du	Coran,	avec	leur	jolie	metaphore	filée	qui	finit	sous	la	couverture…	
	
Avant	d’aller	plus	loin,	voici	les	mots-clés	étudiés	jusqu’ici:	
	
1) SSAWOUME	=	Etre	déterminé,	tenir	bon	et	ne	rien	lâcher	(2:183)	

	
2) OUNZILA	FIHI	AL	QUR’AN=	Communiquez	le	Message	Coranique!	(2:184)	

	
3) LIBASSOUNE	=	Couvrez-vous	mutuellement,	hommes	et	femmes	(2:187)	
	
	
Avant	d’aller	plus	loin,	sachez	qu’en	arabe	les	vêtements	sont	des	“MALABISSE”.	
C’est	 pas	pareil	 que	 “LIBASSOUNE”.	 Les	 traducteurs	 classiques	du	Coran	n’ont	
pas	vu	la	différence	entre	les	deux,	pourtant	visible	là	encore	noir	sur	blanc,	À	
croire	que	les	traducteurs	officiels	du	Coran	ne	peuvent	distinguer	les	choses	que	
s’ils	ont	un	fil	blanc	et	un	fil	noir	dans	les	poches!	☺	
	
	
“AL	KHAYTOU	AL	ABYADH	MINNAL	KHAYTOU	AL	ASWAD”	(2:187)	
	
Dans	notre	fil	de	discussion	sur	Ramadan	d’après	le	Coran,	la	formule	coranique	
du	 dessus	 est	 importante	 et	mérite	 qu’on	 s’y	 arrête	 un	moment.	 En	 effet,	 elle	
jette	 un	 éclairage	 trés	 intéressant	 non	 seulement	 sur	 la	 compréhension	 de	 ce	
passage	du	coran	mais	aussi	sur	notre	façon	de	lire	et	de	comprendre	le	Livre.		
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D’abord	la	traduction	classique	du	verset,	en	entier:	
	
«On	vous	a	permis,	la	nuit	du	jeûne,	d’avoir	des	rapports	avec	vos	femmes;	elles	sont	
un	 vêtement	 pour	 vous	 et	 vous	 êtes	 un	 vêtement	 pour	 elles.	 Allah	 sait	 que	 vous	
aviez	clandestinement	des	rapports	avec	vos	femmes.	Il	vous	a	pardonné	et	vous	a	
graciés.	Cohabitez	donc	avec	elles,	maintenant,	et	cherchez	ce	qu’Allah	a	prescrit	en	
votre	faveur;	mangez	et	buvez	jusqu’à	ce	que	se	distingue,	pour	vous,	le	fil	blanc	de	
l’aube	 du	 fil	 noir	 de	 la	 nuit.	Puis	accomplissez	 le	 jeûne	 jusqu’à	 la	nuit.	Mais	ne	
cohabitez	 pas	 avec	 elles	 pendant	 que	 vous	 êtes	 en	 retraite	 rituelle	 dans	 les	
mosquées.	 Voilà	 les	 lois	 d’Allah:	 ne	 vous	 en	 approchez	 donc	 pas	 pour	 les	
transgresser.	C’est	ainsi	qu’Allah	expose	aux	hommes	Ses	enseignements,	afin	qu’ils	
deviennent	pieux!	»	(Coran	2/187).	
	
Cette	 traduction	n’est	pas	 seulement	mauvaise,	 elle	est	FAUSSE,	du	premier	au	
dernier	mot	 de	 ce	 verset	 pourtant	ESSENTIEL	 si	 l’on	 veut	 savoir	 ce	 que	 Dieu	
attend	des	Croyants	et	des	Croyantes	pendant	le	mois	de	Ramadan.	Bien-sûr	que	
ces	“erreurs”	sont	voulues,	car	pour	eux	les	“Musulmans”	ne	doivent	pas	savoir	
ce	qu’est	l’Islam	du	Coran	et	donc	ils	ne	doivent	pas	comprendre	pourquoi	Dieu	
parle	 de	 Ramadan	 dans	 le	 Coran.	 Voila	 pourquoi	 il	 est	 absolument	 nécessaire	
d’étudier,	dans	la	langue	du	Coran,	ce	que	Dieu	a	vraiment	voulu	nous	dire	ici.	
	
Le	verset	(2:187)	est	assez	long,	c’est	pourquoi	j’ai	choisi	d’en	étudier	seulement	
les	expressions	et	mots-clés	qui	ont	été	 la	cible	des	énnemis	du	Coran.	Pour	ne	
pas	perdre	 le	 fil	de	notre	discussion	et	pour	que	 la	vérité	soit	 révélée	noir	sur	
blanc,	 étudions	à	présent	 la	 formule	coranique	 trés	connue	“AL	KHAYTOU	AL	
ABYADH	MINNAL	KHAYTOU	AL	ASWAD”	(2:187)	
	
AL	KHAYTOU	veut	dire	le	fil,	celui	de	la	couturière,	mais	pas	seulement.	Ça	peut	
aussi	 être	 le	 fil	 de	 la	 discussion.	 comme	 celui	 qu’on	 a	 suivi	 jusqu’ici	 avec	 le	
jeune	 de	 Ramadan	 d’après	 le	 Coran.	 Pourquoi	 pas?	 On	 peut	 bien	 le	 dire	 en	
français,	pourquoi	pas	en	arabe???	Meme	 les	anglais	 le	 font,	 ils	parlent	bien	de	
“thread”,	un	mot	bien	connu	des	réseaux	sociaux	où	chacun	est	tenu	de	respecter	
“the	thread”	of	the	topic	(du	sujet)!	
	
En	francais	CA	MARCHE,,	en	anglais	“NO	PROBLEM”	mais	en	arabe	LLA??	MA	FI??	
	
Si	 vous	 relisez	 bien	 les	 versets	 qu’on	 a	 étudiés	 jusqu’ici,	 de	 (2:184)	 à	 (2:187),	
vous	 verrez	 qu’on	 est	 bien	 sur	 le	 fil	 de	 discussion	 (AL	 KHAYTOU)	 qui	 a	 pour	
sujet	central	LE	JEUNE	DE	RAMADAN,	et	dans	ce	contexte	coranique	Dieu	nous	
demande	de	révéler	la	vérité,	telle	qu’elle	est,	noir	sur	blanc.	
	
Le	Coran	est	Lumière,	il	préfère	commencer	par	le	fil	blanc:	
	
-	 Al	 ABYADH	 n’est	 pas	 un	 blanc	 quelconque.	 Les	 dictionnaires	 le	 définissent	
comme	un	blanc	éclatant,	pur,	parfait,	un	blanc	immaculé,	sans	tâche.	Tout	ce	que	
l’on	 pose	 ou	 écrit	 dessus	 devient	 visible,	 net,	 évident,	 clair	 comme	de	 l’eau	 de	
roche!	Les	choses	deviennent	alors	lisibles	et	compréhensibles...	
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-	 MINNA	 signifie	 “DE”	 ou	 “DU”	 qui	 servent	 à	 distinguer	 deux	 choses	 de	 façon	
nette	et	définitive,	c’est	“séparer	le	grain	DE	l’ivraie”,	“le	bien	DU	mal”,	“La	vérité	
DU	mensonge”,	“le	blanc	DU	noir”.	MINNA	sert	simplement	à	distinguer	le	blanc	
pur,	AL	ABYADH,	de	son	exact	opposé,	le	noir	profound,	AL	ASWAD.	
	
-	Al	ASWAD	 c’est	 le	noir	 total,	celui	dans	 lequel	on	ne	voit	plus	rien,	où	on	est	
aveugle.	 C’est	 l’obscurité	 absolue,	 et	 par	 extension	 l’obscurantisme,	 l’exact	
opposé	du	blanc	du	dessus,	éclairant,	ABYADH.	
	
“AL	 KHAYT	 AL	 ABYADH	 MINNAL	 KHAYT	 AL	 ASWAD”	 sert	 a	 distinguer	
(YATABAYYANA	 LAKOUME)	 deux	 points	 de	 vues	 opposés	 dans	 un	 fil	 de	
discussion	commme	le	jeune	de	Ramadan:	le	point	de	vue	qui	tend	vers	le	blanc	
de	 la	 Lumière	 (du	 Coran)	 à	 celui	 qui	 mène	 au	 noir	 de	 l’obscurantisme	 (leurs	
traductions),	AL	ASWAD.	Le	Coran	est	lumière,	il	distingue	le	fil	blanc	du	fil	noir,	
donnant	la	priorité	au	blanc.	D’autres	langues	choisiront	la	formule	inverse:	“noir	
sur	blanc”	et”	black	on	white”,	allez	savoir	pourquoi...	☺	
	
La	 formule	 plus	 complète	 “YATABAYYANA	 LAKOOUME	 AL	 KHAYTOU	 AL	
ABYADH	 MINNAL	 KHAYTOU	 AL	 ASWAD”	 invite	 à	 mettre	 en	 lumière		
(YATABAYYANA	LAKOUME)	la	différence	entre	les	deux	points	de	vue	suivants:		
- D’un	côté	le	fil	blanc	de	discussion	et	d’arguments	qui	portent	haut	et	fort	le	

message	coranique	/	Blanc	/	Lumière	/	Clarté	/	Évidence	/	Simplicité…		
- Du	 fil	noir	de	 l’obscurité	/	Obscurantisme	/	Difficultés	à	 finir	 la	 journée	de	

boulot	quand	on	a	plus	rien	dans	le	ventre…	Quelle	galère!..		
	
Dieu	 invite	 les	Croyants	et	 les	Croyantes	à	déméler	 le	bien	du	mal	car	 la	Vérité	
doit	se	RÉVÉLER	clairement	aux	yeux	de	chacun,	noir	sur	blanc.	
	
Dans	notre	fil	de	discussion	sur	le	jeune	de	Ramadan	du	point	de	vue	du	Coran,	
quels	“outils”	Dieu	nous	a	t-il	donné	pour	“RÉVÉLER”	la	vérité	noir	sur	blanc???	
La	 réponse	 vous	 la	 connaissez	 déjà,	 sauf	 peut-être	 les	 esprits	 encore	 trop	
attachés	 au	 fil	 d’interprétation	 satanique	 des	 traducteurs	 “officiels”	 du	 Coran.	
L’outil	c’est	bien-évidemment	le	CORAN.	
	
Pour	savoir	ce	que	Dieu	attend	des	Croyants	pendant	le	mois	de	Ramadan,	il	faut	
faire	 une	 distinction	 nette	 entre	 ce	 que	 dit	 le	 Coran	 et	 ce	 que	 les	 énnemis	 du	
Coran	ont	voulu	lui	faire	dire	à	propos	du	jeune	du	Ramadan	au	point	d’en	faire	
un	des	“piliers”	de	leur	“fake”	islam.	C’est	ce	qu’on	est	en	train	de	faire	ici.	Il	suffit	
simplement	 de	 remplacer	 leurs	 traductions	 hasardeuses	 du	 Coran	 par	 une	
interprétation	 plus	 respectueuse	 du	 texte	 coranique.	 Et	 voici,	 dans	 l’ordre	 des	
versets	étudiés	jusqu’ici,	le	résultat	que	ca	donne,	noir	sur	blanc:	
	
1) SSAWOUME	=	Étre	déterminé,	tenir	bon,	ne	rien	lâcher	(2:183)	

	
2) OUNZILA…	=	Communiquez	/	Transmettez	le	Coran	(2:184)	
	
3) LIBASSOUNE	=	Couvrez-vous	mutuellement,	hommes	et	femmes	(2:187)	

	
4) YATABAYYANA…	=	Que	la	Vérité	soit	faite,	noir	sur	blanc	2:187)	
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Je	 pense	 qu’à	 présent	 vous	 commencer	 à	 voir	 ou	 tout	 ça	 nous	 mène…	☺	 En	
attendant	d’y	voir	plus	clair,	 faisons	un	petite	pause	 technique	sur	 le	choix	des	
mots	ABYADH	et	ASWAD	dans	ce	verset	(2:187).	
	
	
Le	Fajar	est-il	vraiment	“ABYADH”	et	le	Maghrib	“ASWAD”?	
	
Tous	ceux	qui	 jeunent	 le	Ramadan	savent	trés	bien	que	la	 lumière	de	l’aube	du	
début	 du	 jeune,	 celle	 du	 S’hour,	 n’a	 rien	 à	 voir	 avec	 le	 blanc	 éclatant	 de	
“ABYADH”.	La	même	chose	pour	l’heure	de	l’iftar,	au	coucher	du	soleil,	où	on	est	
encore	loin	du	noir	total	de	la	nuit	“ASWAD”.	Ces	mots	coraniques	ne	collent	pas	
avec	 le	sens	que	 la	 tradition	 leur	a	donné.	Si	 le	sens	de	ce	verset	est	bien	celui	
qu’on	croit,	pourquoi	Dieu	n’a	pas	utilisé	une	formule	plus	simple	et	plus	directe	
pour	nous	dire	du	lever	au	coucher	du	soleil????	Dieu	n’avait	plus	assez	de	mots	
ce	 jour-là???	 Bien-sûr	 que	 Dieu	 aurait	 pu	 le	 dire,	 puisque	 les	 mots	 lui	
appartiennent,	mais	il	ne	l’a	pas	fait.	Allez	savoir	pourquoi…		
	
À	propos	des	fils	qui	permettent	de	distinguer	les	choses	en	religion,	saviez-vous	
qu’on	trouve	aussi	des	fils	dans	le	tradition	juive?		
	
	
Les	fils	bleu	et	blanc	de	la	tradition	Juive	
	
Ils	ne	servent	pas	qu’à	fabriquer	des	drapeaux	et	la	tradition	orale	Juive	(Mishna)	
utilise	elle	aussi	la	distinction	entre	deux	fils	pour	bien	marquer	le	début	et	 la	
fin	 de	 la	 journée.	 C’est	 pas	 une	 blague.	 La	 différence	 avec	 la	 tradition	 orale	
“islamique”	ne	tient	donc	plus	qu’à	deux	fils,	ou	plutôt	qu’à	un	seul	fil	en	réalté,	
qui	passe	ici	du	noir	au	bleu!..	☺	
	
Dans	 le	 talmoud	babylonien,	 le	 fil	noir	est	bleu,	comme	on	peut	 le	 lire	dans	 les	
deux	 encadrés	 du	 dessous,	 extraits	 d’ouvrage	 d’études	 Juives	 (3)	 (4).	 En	 effet,	
dans	la	tradiction	orale	juive,	on	retrouve	ce	même	fil	de	discussion	du	début	et	
de	la	fin	de	journée	dans	le	Traité	de	Berakhot,	Chapître	1,	Mishna	2.			
	
Qu’ils	 se	 rassurent,	 les	 musulmans	 auront	 droit	 eux	 aussi	 à	 leurs	 “traditions	
orales”,	tissées	avec	ses	2	fils	là	encore,	cette	fois-ci	noir	et	blanc,	comme	on	les	
trouve	dans	le	Sahih	de	Boukharit,	à	ne	faut	pas	confondre	avec	Berakhot…	☺		
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Quittons	cette	métaphore	filée	en	bleu,	noir	et	blanc	qui	puise	ses	racines	dans	
les	traditions	orales	où	hadiths	et	mishnas	se	confondent	et	revenons	à	la	clarté	
du	texte	Coranique	avec	ce	verset	(2:187)	où	il	nous	reste	quelques	expressions	
à	remettre	à	l’endroit,	comme	la	formule	“KOULOU	WA	ASHRABOU”.		
	
	
-	“KOULOU	WA	ASH’RABOU”	
	
Au	 verset	 2:187,	 “KOULOU	WA	 ASHRABOU”	 signifie	 simplement	 “Mangez	 et	
buvez”.	Tous	les	lecteurs	du	Coran	connaissent	cette	formule	car	c’est	la	même	
qui	est	employée	au	verset	(19:26)	pour	inviter	Maryam	AS	(Marie)	à	manger	et	
à	boire:	“FAKOULI	WA	ASHRABI”	et	où	l’on	retrouve	SSAWMOUNE	qui	signifie	
bien,	 pour	 le	 coup,	 tenir	 bon	 et	 ne	 rien	 lâcher.	 En	 réalité	 la	 question	 qui	 nous	
intéresse	ici	est	celle	de	savoir	où,	dans	le	Coran,	on	peut	trouver	la	formule	qui	
voudrait	 dire	 “NE	 MANGEZ	 PAS	 ET	 NE	 BUVEZ	 PAS”	 comme	 on	 aurait	 pu	 s’y	
attendre	dans	 le	 contexte	du	Ramadan,	 ou	bien	 “NE	MANGES	PAS	ET	NE	BOIS	
PAS”	adressé	à	Maryam	avec	SSAWOUME	juste	à	côté…	
	
Les	Musulmans	connaissent	trés	bien	 la	réponse:	cette	 interdiction	n’existe	pas	
dans	le	Coran	où	il	n’est	jamais	écrit	LLA	TAKOULOU	WA	LLA	TASHRABOU”	où	
LLA	aurait	servi	de	négation.		
	
La	 formule	 n’existe	 pas	 dans	 le	 Coran	mais	 ca	 n’a	 pas	 l’air	 de	 déranger	 grand	
monde	 du	 côté	 des	 lecteurs	 du	 Coran,	même	 pendant	 le	 Ramadan!	 	 Quand	 on	
vous	 dit	 que	 Ramadan	 c’est	 sacré!	 Tellement	 sacré	 que	 la	 réflexion	 en	 est	
bloquée.	“Mental	Block”	disent	les	anglais…	
	
Ami	lecteur,	j’espère	sincèrement	que	vous	commencez	à	y	voir	clair	vous…	☺	Si	
c’est	 pas	 encore	 le	 cas,	 traduisons	 maintenant,	 à	 l’endroit,	 deux	 dernières	
expressions	de	ce	verset	(2:187)	consacré	au	Coran	et	en	principe,	cette	fois-ci	le	
fil	de	cette	discussion	devrait	enfin	se	révéler	à	vous,	noir	sur	blanc.		
	
L’expression	 qui	 nous	 intéresse	maintenant	 est	 simple,	 dans	 le	 texte	 arabe	 du	
Coran	elle	dit	ceci:	“’AQUIFOUNA	FIL	ALMASJID”.	
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	‘AQUIFOUNA	FI	ALMASAJID”	
	
Les	 énnemis	 officiels	 du	 Coran	 ont	 traduit	 cette	 expression	 par	 “pendant	 que	
vous	êtes	en	retraite	rituelle	dans	les	mosquées”.	J’ai	choisi	de	les	appeler	les	
“énnemis	officiels”	du	Coran	parce	que	leur	traduction	est	délibérément	fausse	et	
trompeuse.	Où	ont-ils	lu	que	AQUIFOUNA	signifiait	“retraite	rituelle”?	Et	surtout,	
pourquoi	ont-ils	traduit	“MASAJID”	par	mosquées???	
	
Les	“MASAJID”	du	Coran	ne	sont	pas	nos	mosquées.	
	
Je	 l’ai	écrit	en	rouge	parce	qu’a	 l’époque	où	ces	versets	sont	révélés	 l’Islam	des	
mosquées	n’est	pas	encore	né.	C’est	aussi	simple	que	ça.	Le	Coran	en	est	encore	à	
sa	révélation,	comment	Dieu	peut-il	demander	aux	Croyants	et	aux	Croyantes	de	
se	 rendre	 dans	 des	 mosquées	 qui	 n’existent	 pas	 encore???	 Les	 traducteurs	
officiels	du	coran	ont	choisi	ce	mot	“Mosquées”	dans	le	seul	but	de	ne	pas	mettre	
en	 péril	 leur	 gros	 mensonge	 sur	 Ramadan.	 Ils	 ont	 compris	 que	 s’ils	 avaient	
traduit	 ces	 “MASAJID”	 par	 des	 “TEMPLES”,	 la	 question	 se	 serait	 alors	 posé	 de	
savoir	de	quels	temples	Dieu	veut	parler	ici,	d’autant	que	les	Croyants	doivent	s’y	
rendre	pour	y	porter	(OUNZILOU)	le	Message	Coranique???	
	
Vous	avez	bien	lu,	les	“MASAJID”	du	Coran	sont	bien	des	temples.	C’est	vers	ces	
temples	que	Dieu	 invite	 les	Croyantes	et	 les	Croyants	à	aller	porter	 le	Message	
Coranique.	Les	Croyants	doivent	mener	ces	actions	secrètes	jusqu’au	bout	de	la	
nuit,	 et	 comme	 la	nuit	 les	hommes	ne	 savent	pas	 se	 tenir,	 les	 femmes	devront	
faire	gaffe	et	éviter	de	se	rendre	dans	ces	temples	païens	la	nuit.	Dans	le	Coran,	
ce	conseil	divin	dit	“WA	LLA	TOUBASHIROUHOUNA”...	
	
	
“WA	LLA	TOUBASHIROUHOUNA”	
	
Ca	sera	notre	dernier	passage-clé	sur	ce	fil	de	discussion.	Ici	Dieu	demande	aux	
Croyants	de	ne	pas	impliquer	les	femmes	dans	leurs	missions	de	propagation	de	
la	Parole	Divine	dans	 les	 temples	pendant	 la	nuit.	 La	 traduction	exacte,	mot-à-	
mot,	 donne	 ceci:	 “ET	 NE	 LES	 IMPLIQUEZ	 PAS	 ALORS	 QUE	 VOUS	 ÊTES	 EN	
MISSION	DANS	LES	TEMPLES”.	Dieu	conseille	aux	femmes	de	ne	pas	se	rendre	
en	mission	dans	les	temples	la	nuit	(“ILLA	LAYL”	qui	précède	ce	passage)	pour	
des	raisons	évidentes	que	chacun	comprendra.	
	
Maintenant	voici	comment	les	Énnemis	Officiels	du	Coran	ont	traduit	ce	verset:	
“Mais	ne	cohabitez	pas	avec	elles	pendant	que	vous	êtes	en	retraite	rituelle	
dans	 les	 mosquées.”	 Avouez	 quand	 meme	 qu’il	 faut	 vraiment	 avoir	 l’esprit	
sacré-ment	mal	 placé	 non	 seulement	 pour	 proposer	 une	 telle	 traduction	mais	
aussi	pour	l’accepter!!!	C’est	bien	simple,	on	croirait	lire	du	Talmoud	de	bibi!!!	☺	
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4.	LE	MESSAGE	DU	CORAN	À	PROPOS	DE	RAMADAN	
	
On	a	maintenant	assez	d’éléments	en	main	pour	comprendre,	dans	 les	grandes	
lignes,	ce	que	Dieu	attend	de	nous	pendant	le	Ramadan.	Pour	mettre	ce	Message	
en	forme,	raccordons	les	fils	ensemble,	à	l’endroit,	et	voici	ce	que	ça	donne:	
	
-	SSAWOUME	=	Être	déterminé,	tenir	bon	et	ne	rien	lâcher	(2:183)	
	
-	OUNZILA	=	Communiquez	le	Message	Coranique!	(2:184)	
	
-	LIBASSOUNE	=	Dans	ces	missions,	couvrez-vous	mutuellement,	hommes	et	
femmes	(2:187)	
	
-	KOULOU	WA	ASHRABOU	=	Mangez	et	buvez	(2:187)	
	
-	HATA	YATABBAYAN	=	jusqu’à	ce	que	se	révèle	le	vrai	du	faux	(2:187)	
	
-	FIL	MASSAJID	=	Dans	les	temples	(2:187)	
	
-	LLA	TOUBASHIROUHOUNA	=	N’impliquez	pas	les	Croyantes	la	nuit	(2:187)	
	
En	clair,	voici	ce	que	Dieu	attend	des	Croyantes	et	des	Croyants	pendant	le	
mois	de	Ramadan:	
	
- Il	 nous	 invite	 d’abord	 à	 tenir	 bon	 sans	 ecouter	 personne	 (QOUTIBBA	

ALAYKOUMOU	AL	SSIYAME)		
- Pendant	 ce	 mois-là	 transmettez	 (OUNZILA	 FIHI)	 le	 Message	 Coranique	

(AL	QOUR’ANE),	jusque	dans	les	temples	(MASAJID).		
- Lors	 de	 ces	opérations	 secrêtes	 (AL	 RIFATHOU),	 les	 femmes	 assureront	

des	missions	de	couverture	(LIBASSOUNE)	pour	les	hommes	qui	en	feront	
de	même	pour	elles.		

- Faites-le	 jusqu’à	 ce	 que	 la	 vérité	 sur	 le	 jeune	 de	 Ramadan	 se	 révèle	
(YATTABAYANA	 LAKOUME)	noir	 sur	 blanc	 (AL	 KHAYTOU	 AL	 ABYADH	
MINNAL	KHAYTOU	AL	ASWAD).	

- La	 nuit	 (AL	 LLAYL),	 n’impliquez	 pas	 les	 Croyantes	 (LLA	
TOUBASHIROUHOUNA)	dans	ces	opérations.	

	
J’espere	sincèrement	que	cette	interprétation	vous	parle,	à	défaut	de	vous	plaire,	
au	moins	qu’elle	vous	intéresse,	car	elle	est	basée	uniquement	sur	le	Coran.	Du	
point	de	vue	du	texte	Coranique,	 le	 jeune	de	Ramadan	tel	qu’on	le	connaît	et	 le	
pratique	en	tant	que	Musulmans	est	un	gros	mensonge	des	énnemis	de	Dieu,	une	
diversion,	 une	 “Fake	 News”,	 un	 “HOAX”,	 un	 crime	 contre	 la	 Parole	 Divine.	 La	
vérité	que	les	énnemis	de	Dieu	ne	veulent	pas	que	vous	sachiez	est	qu’il	ny	a	pas	
de	 jeune	de	Ramadan	en	Islam,	où	 les	Croyants	seraient	censés	ne	pas	manger,	
ne	pas	boire	et	ne	pas	avoir	de	relations	sexuelles	avec	leurs	époux/ses	du	lever	
au	 coucher	du	 soleil.	 Cette	PRIVATION	 n’existe	 pas	dans	 le	 Coran	 car	Dieu	ne	
demande	nulle	part	à	ceux	qui	l’aiment	de	se	priver	de	boire,	manger	et	d’avoir	
des	rapports	sexuels	la	nuit	seulement	pour	lui	faire	plaisir.		
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Il	 faut	 donc	 le	 dire	 et	 le	 faire	 savoir,	 c’est	 là	 une	 instruction	 divine.	Dieu	 nous	
demande	 d’aller	 jusque	 dans	 les	 temples	 (aujourd’hui	 nos	 mosquées)	 pour	
TRANSMETTRE	 ce	 Message	 divin.	 Dans	 les	 mots	 du	 Coran	 Dieu	 nous	 dit:	
“OUNZILA	FIHI	AL	QOUR’ANE!”	=	DITES-LEUR	LA	VÉRITÉ	CORANIQUE!	C’est	
comme	ça	qu’il	faut	lire	le	début	du	verset	(2:183):	
	

Au	mois	de	Ramadan,	
(Shahrou	Ramadhan	allazi)	

	
“Dites-leur	la	Vérité	Coranique!”	

(Ounzila	fihi	al	Qour’ane)	
	
Ça	 change	 de	 la	 traduction	 traditionnelle…	 Rassurez-vous,	 si	 ces	 explications	
n’ont	pas	encore	suffit	à	vous	convaincre	qu’on	est	face	à	une	conspiration	contre	
la	 Parole	 Divine,	 on	 va	 pousser	 encore	 plus	 loin	 l’argumentation,	 à	 travers	
d’autres	 formulations	 coraniques	 qui	 ont	 été	 altérées	 et	 qui	 devraient,	 sous	 ce	
nouvel	angle	d’interprétation,	prendre	tout	leur	sens	coranique.	
	
Posons	quelques	questions	simples	et	essayons	d’y	répondre	le	plus	simplement	
du	monde,	pour	que	chacun	puisse	suivre	le	fil	de	la	discussion:	
	
Questions	simples	-	Réponses	simples	
	

1) D’abord	pourquoi	Dieu	ne	dit	jamais	dans	le	Coran	“NE	MANGEZ	PAS”	ou	
“NE	BUVEZ	PAS”?	On	a	déjà	abordé	cette	question	plus	haut	mais	chacun	
doit	 y	 réfléchir	 sérieusement	 et	 avec	 sincérité.	 La	 formule	 affirmative	
existe	bien	avec	“KOULOU	WA	ASHRABOU”	(mangez	et	buvez)	mais	pas	la	
négative,	 pourquoi???	 Il	 faut	 bien	 y	 réfléchir	 car	 si	 vous	 êtes	 Croyant	
Demain	Dieu	vous	posera	des	questions	sur	ce	sujet,	celles	du	genre	“Si	Je	
suis	ton	seul	Dieu	comme	tu	le	disais	ici	et	là,	qui	t’a	privé	de	manger	et	de	
boire	pendant	tout	un	mois	chaque	année?”		
	

2) Où	est-il	écrit	dans	le	Coran	que	l’on	doit	se	priver	de	manger	et	de	boire	
pendant	un	mois	 jusqu’à	devoir	changer	ses	habitudes	de	vie	ce	mois-là,	
au	point	de	modifier	ses	horaires	de	sommeil	et	de	travail	pour	pourvoir	
tenir	le	coup	jusqu’à	l’Iftar???	Si	jeuner	était	islamique,	pourquoi	ne	jeune	
t’on	 pas	 tous	 les	 jours	 de	 l’année??	 Dieu	 n’en	 vaut-Il	 pas	 la	 peine?	
Pourquoi	s’infliger	une	telle	peine???	

	
Les	questions	du	dessus	ne	sauraient	être	prises	à	la	légère	et	il	n’y	aura	pas	de	
rattrapage	 ce	 jour-là,	 aussi	 ne	 comptez	 pas	 sur	 le	 bachotage,	 ici	 ça	 donne	
toujours	des	résultats	catastrophiques	alors	là-haut,	ou	plutôt	là-bas!..	☺	
	
Pour	 vous	 aider	 à	 mieux	 comprendre	 ces	 questions,	 je	 vais	 maintenant	 vous	
donner	quelques	pistes	de	réflexion	qui	devraient	vous	permettre	de	démêler	le	
vrai	 du	 faux,	 le	 fil	 noir	 du	 fil	 blanc,	 concernant	 cette	 question	 du	 jeune	 de	
Ramadan	où	la	question	simple	demeure	celle-ci:	doit-on	jeuner	ou	pas???		
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Suivez	moi,	on	retroune	vers	le	Coran,	où	on	va	lire	certains	passages	coraniques	
mais	cette	fois–ci	à	la	lumière	des	traductions	et	explications	vues	juqu’ici,	celles	
où	le	jeune	de	Ramadan	ne	vient	pas	de	Dieu	mais	des	énnemis	de	Dieu.	
	
	
Des	expressions	coraniques	qui	re-prennent	tout	leur	sens.	
	
-	 “YOURRIDOU	 ALLAHOU	 BIKKOUMOU	 AL	 YOUSSRA	 WA	 LLA	 YOURIDOU	
BIKKOUMOU	AL	‘OUSRA”	(2:185)	
	
Les	lecteurs	du	Coran	connaissent	bien	la	formule	du	dessus,	elle	dit	simplement	
“DIEU	VOUS	VEUT	LA	FACILITÉ	ET	DIEU	NE	VOUS	VEUT	PAS	LA	DIFFICULTÉ”.	
	
Ne	pas	manger	et	ne	pas	boire	du	lever	au	coucher	du	soileil	c’est	rendre	sa	vie	
plus	facile	ou	plus	difficile?	Posez-vous	la	question	en	pensant	aux	Ramadans	de	
ces	 dernières	 années,	 c’est	 ça	 oui,	 ceux	 où	 il	 a	 fait	 un	 peu	 plus	 chaud	 que	
d’habitude…	 Jeuner	 c’était	 se	 rendre	 la	 vie	 facile	 ou	 se	 la	 compliquer???	 Les	
journées	 longues	suivies	des	nuits	courtes	qui	vont	de	22h	à	4h	du	matin	où	la	
journee	de	boulot	commence	à	8h	du	matin	pour	finir	vers	17	heures	le	soir,	c’est	
des	 journées	 “sympas”	 ou	 d’enfer???	 À	 partir	 de	 quelle	 heure	 on	 commence	
vraiment	 à	 le	 “sentir”	 son	 jeune???	 Et	 pour	 l’ouvrier	 qui	 va	 travailler	 tous	 les	
jours	à	l’usine,	en	3x8,	il	en	pense	quoi	lui	de	son	jeune	quand	il	va	quitter	le	soir	
vers	21h???	J’allais	oublier,	lui	il	a	déjà	pris	son	congé!…	☺	
	
Le	ramadan	rend	t-il	la	vie	plus	facile	ou	plus	compliquée???		
	
Penser	 Ramadan	 du	 point	 de	 vue	 du	 Coran	 c’est	 se	 poser	 des	 questions	 trés	
simples	de	la	vie	de	tous	les	jours,	car	le	coran	s’adresse	précisément	à	ce	genre	
de	questions	trés	basiques.	Que	l’on	se	dise	“Musulman”	ou	pas,	ne	pas	manger	et	
ne	pas	boire,	du	matin	au	soir,	quand	on	est	au	boulot	et	qu	il	fait	chaud,	il	faut	
bien	le	dire	(je	sais	ce	que	c’est),	c’est	l’ENFER!!!	
	
Voila	pourquoi	Dieu	prend	la	peine	d’insister,	dans	ce	verset	sur	Ramadan,	noir	
sur	blanc,	sur	le	fait	qu’Il	nous	veut	la	facilité	et	non	la	difficulté.	Placée	ici	au	
beau	 milieu	 de	 ce	 verset	 sur	 le	 Ramadan	 (2:185),	 cette	 formule	 coranique	
YOURRIDOU(…),	 sonne	 bien	 evidemment	 comme	 un	 appel	 à	 réfléchir	
sérieusement	selon	que	ne	pas	manger	et	ne	pas	boire	du	matin	au	soir,	quand	il	
fait	faud,	c’est	se	faciliter	la	vie	ou	se	la	COMPLIQUER?!?	
	
D’où	l’injonction	divine	trés	Claire	deux	versets	plus	loin	(2:187)	“KOULOU	WA	
ASHRABOU	“	=	MANGEZ	ET	BUVEZ!	
	
Comment	dire	les	choses	plus	clairement	quand	tout	est	déjà	écrit,	en	arabe,	noir	
sur	 blanc,	dans	un	Livre	et	des	Paroles	attribuées	à	Dieu?	Les	plus	sceptiques	
nous	 diront	 “tout	 ca	 c’est	 bien	 beau”	 mais	 comment	 tu	 le	 traduis	 alors,	 ce	
“AYAMANE	 MA’DOUDATANE”	 du	 verset	 (2:185)?	 Il	 y	 est	 bien	 question	 de	
compter	les	jours	de	jeune,	non???	
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-	“AYYAMANE	MA’DOUDATANE”		(2:185)	
	
Les	interprètes	“officiels”	du	Coran,	le	traduisent	ainsi:	
	
«	[...]	pendant	un	nombre	déterminé	de	jours.	Quiconque	d’entre	vous	est	malade	
ou	en	voyage,	devra	jeûner	un	nombre	égal	d’autres	 jours.	Mais	pour	 ceux	qui	ne	
pourraient	le	supporter	qu’avec	grande	difficulté,	il	y	a	une	compensation:	nourrir	
un	 pauvre.	 Et	 si	 quelqu’un	 fait	 plus	 de	 son	 propre	 gré,	 c’est	 pour	 lui;	mais	 il	 est	
mieux	pour	vous	de	jeûner;	si	vous	saviez!	»	(2:184).	
	
Les	classiques	mettent	en	avant	ce	verset	pour	donner	une	touche	juridique	au	
jeune	de	Ramadan.	Selon	eux	ce	passage	viserait	à	 statuer	sur	 les	cas	des	ceux	
autorisés	à	ne	pas	 jeuner,	 les	voyageurs,	 les	personnes	agées	ou	malades,	 avec	
l’option	de	payer	son	jeune	car	chez	eux	même	la	foi	aussi	a	un	prix…	
	
La	clé	de	compréhension	de	ce	verset	se	trouve	dans	 l’expression	“AYYAMANE	
MA’DOUDATANE”	 qu’ils	 ont	 traduit	 par	 “pendant	un	 nombre	 déterminé	 de	
jours	“.	Le	mot	qu’ils	ont	déraciné	ici	c’est	AYYAMANE.	
	
En	 arabe	 “AYYAMANE”	 ne	 veut	 pas	 dire	 “des	 jours”	 mais	 rassurez-vous,	 les	
traducteurs	officiels	du	Coran	 le	savent	 trés	bien	eux	aussi.	Voyez	vous-mêmes	
comment	ils	ont	correctement	traduit	ce	mot	ailleurs,	au	verset	(24:32):	
	

	
	
Ils	ont	bien	traduit	“WA	ANKIHOU	AL	AYYAMA”	par	“Et	mariez	les	célibataires	
d'entre	vous…”		
	
Dans	 les	dictionnaires	de	 la	 langue	arabe,	 “AL	AYAM”	est	un	adjectif	qui	 sert	 à	
qualifier	la	femme	abandonnée	par	 son	mari,	également	un	homme	dont	 la	
femme	 ou	 un	 être	 cher	 vient	 de	 décéder.	La	désolation	ne	s’arrête	pas	 là,	 il	
peut	aussi	s’agir	de	la	perte	de	son	bétail	et	de	sa	source	de	revenus.	Un	être	cher	
qui	vous	quitte	ou	du	bétail	qu’on	vient	de	perdre	ne	peuvent	être	que	source	de	
DÉSOLATION,	de	PEINE	et	de	DÉTRESSE.	
	
Pour	affiner	le	sens	de	ce	mot	AYYAM	il	faut	se	tourner	vers	les	Saintes	Écritures,	
la	Torah,	l’Ancien	et	le	Nouveau	testament.	C’est	le	Coran	qui	nous	invite	à	aller	
chercher	les	explications	qui	nous	manquent	dans	Ses	Méssages	précédents.	Les	
Gospels,	la	Torah	et	les	Psaumes	sont	effet	cités	dans	le	Coran	comme	autant	de	
sources	de	Lumière	pour	qui	cherche	la	Voie	Droite,	“Sirate	al	Moustaquim”.	Rien	
de	plus	normal	à	celà	puisque	la	“Sounnah”	de	Dieu	ne	change	pas,	dans	le	temps	
et	dans	l’espace,	le	Message	divin	reste	le	même	à	travers	les	révélations.		
	
On	 trouve	bien	 le	mot	 “AYAM”	dans	 la	Torah	Hébraique	où	 il	 ne	 veut	pas	dire	
“jours”	 mais	 TRÉS	 CHAUD/BRÛLANT/CANNICULAIRE/ARDENT/TORRIDE	
(Esaie;	11:15):	5L'Eternel desséchera la langue de la mer d'Egypte, Et il lèvera 
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sa main sur le fleuve, en soufflant avec violence: Il le partagera en sept 
canaux, Et on le traversera avec des souliers.	
	
Ca	y	est,	on	vient	de	trouver	le	sens	du	mot	arabe	AYAM	du	verset	(2:185):	il	ne	
veut	pas	dire	“jours”	mais	il	renvoit	aux	sentiments	de	PEINE	et	de	DIFFICULTÉ	
provoqués	par	LA	CHALEUR	EXTRÊME	DU	 JOUR.	Dans	notre	 fil	de	discussion	
sur	 le	 jeune	 de	 Ramadan,	 cette	 formulation	 me	 parle	 beaucoup	 à	 moi,	 pas	
vous???	AYYAM	est	donc	ce	mot	qui	traduit	ce	que	chacun	de	nous	vit	dans	son	
petit	coin	de	souffance	pendant	les	longues	journées	de	jeune	de	Ramadan…		
	
Ceux	 qui	 insisteront	 à	 vouloir	 traduire	 “AYYAM”	 par	 “des	 jours”	 devront	 se	
tourner	non	pas	vers	les	dictionnaires	de	la	langue	arabe	mais	Perse,	une	simple	
recherche	 “Google	 Translate”	 le	 confirmera,	 noir	 sur	 blanc.	 ☺	
	
Puisqu’il	est	question	de	chaleur	extrême	du	 jour,	 le	moment	est	venu	de	vous	
donner	 le	 sens	 coranique	 du	 mot	 RAMADAN,	 enfin	 oui,	 parce	 que	 le	 mot	
“RAMADAN”	est	lui	aussi	direcetment	lié	à	la	chaleur	pénible	d’AYYAM.	
	
	
RAMADAN	ca	veut	dire	quoi?	
	
La	racine	du	mot	arabe	RAMADAN	c’est	RMD	(RA	MIME	DAL),	qui	exprime	l’idée	
simple	d’être	sous	le	soleil,	pas	dans	le	sens	sous	le	soleil	des	tropiques	sur	une	
plage	 au	 bord	 d’un	 lagoon	 en	 train	 de	 siroter	 une	 pina	 collada.	 Non,	 ici	 c’est	
plutôt	l’effet	du	soleil	lors	d’une	longue	traversée	du	désert	d’Arabie	pendant	le	
mois	“Sacré”	de	Ramadan	où	la	“tradtion”	vous	interdit	de	manger	et	de	boire	de	
l’aube	 au	 coucher	 du	 soleil.	 RAMADAN	 c’est	 se	 retrouver	 sous	 un	 soleil	
caniculaire,	c’est	l’enfer.	
	
Le	 fait	 d’ajouter	 un	Alif	 suivi	 d’un	Noune	 (prononce	 “ANE”)	 à	 la	 fin	 de	 RMD	
permet	 d’attribuer	 une	 caractéristique	 particulière	 au	 sens	 initial	 de	 la	 racine	
RMD.	 Rassurez-vous	 ce	 point	 grammatical	 est	 trés	 simple	 à	 comprendre,	 les	
arabophones	l’utilisent	tous	les	jours,	surtout	pendant	le	Ramadan,	pour	dire	les	
choses	suivantes:		
	
- Jou’ANE	=	la	caractéristique	de	celui/celle	qui	a	faim.	
- ‘AtchANE	=	caractérise	celui	/	celle	qui	a	soif.	
- Shab’ANE	=	caractérise	celui	/	celle	qui	est	repus,	rassasié/e.	
- RamadANE	=	caractérise	celui	/	celle	qui	est	en	train	de	cramer	sous	le	soleil	

parce	que	Boukhari	lui	a	dit	qu’il	ne	fallait	pas	boire	ni	manger	du	matin	au	
soir	pendant	son	mois	“sacré”	de	l’année.	Non;	pas	une	goutte	d’eau!..	☺	

	
Maintenant	 que	 vous	 avez	 compris	 ce	 que	 signifie	 RAMADAN,	 saviez-vous	 que	
d’après	le	Coran	le	fait	de	jeuner	pendant	le	mois	de	Ramadan	vous	fait	sortir	de	
l’Islam	du	Coran?	Exactement	comme	on	dit	“Par-ici	la	sortie!”	C’est	ce	que	dit	le	
Coran	dans	le	passage	coranique	qu’on	va	étudier	maintenant.	
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“WAL	 FOURQANE	 FAMANE	 SHAHIDA	 MINKOUME	 ALSHAHRA	
FALYASOUMHOU”	
	
FOURQANE	 désigne	 ce	qui	 sépare,	 détache,	 comme	on	 extrait	 des	 tissus	d’une	
tumeur.	 La	 définition	 classique	 qui	 fait	 du	 Coran	 “Al	 Fourqane”,	 celui	 qui	
distingue	 le	 bien	 du	 mal,	 est	 fausse.	 C’est	 même	 une	 diversion.	 On	 s’est	 tous	
plantés!	La	racine	de	FOURQANE	est	FRQ,	3	lettres	qui	permettent	de	construire	
des	mots	trés	connus	des	arabophones,	comme	on	dirait	d’un	couple	“Atfarqou”:	
ils	se	sont	séparés.			
	
C’est	 dans	 ce	 sens-là	 qu’il	 faut	 comprendre	 le	 “FOURQANE”	 du	 verset	 (2:185),	
comme	 une	 séparation	 abrupte,	 un	 divorce	 au	 sein	 d’un	 couple,	 ou	 ceux	 qui	
jeunent	le	Ramadan	ne	font	plus	partie	de	la	Grande	Famille	des	Croyants.	Quand	
on	le	traduit	à	l’endroit,	ce	passage-clé	du	Coran	nous	dit	simplement	ceci:	
	
“Ils	sont	HORS	DE	L’ISLAM	ceux	qui,	parmi	vous,	pratiquent	le	jeune	de	Ramadan”	
	
Comparons	maintenant	cette	traduction	avec	la	version	“officielle”	des	énnemis	
de	l’Islam	(les	mots	en	caractères	gras):	
	
«Le	mois	de	Ramadan	au	cours	duquel	le	Coran	a	été	révélé	comme	guide	pour	les	
gens	 et	 preuves	 claires	 de	 la	 bonne	 direction	 et	 du	 discernement.	 Allah	 veut	
pour	 vous	 la	 facilité,	 Il	 ne	 veut	 pas	 la	 difficulté	 pour	 vous,	 afin	 que	 vous	 en	
complétiez	le	nombre	et	que	vous	proclamiez	la	grandeur	d’Allah	pour	vous	avoir	
guidés,	et	afin	que	vous	soyez	reconnaissants	!	»	(Coran	2/185).	
	
Les	 énnemis	Officiels	 du	Coran	n’ont	même	pas	 pris	 la	 peine	de	 traduire	 cette	
expression	en	entier.	Ca	ne	colle	pas	avec	 leur	 fil	d’interprétation	satanique	de	
Ramadan	dans	le	Coran.	En	effet,	ils	ont	traduit	“Wal	fourqane	famane	shahida	
minkoume	 alshahara	 falyasoumhou”	 à	 la	 louche	 et	 au	 lance-pierres	 par	 la	
formule	frauduleuse	“de	la	bonne	direction	et	du	discernement	»	
	
-	Le	Coran:	“Ils	sont	hors	de	l’Islam”	ceux	qui,	parmi	vous,	pratiquent	le	jeune	
de	Ramadan”	

	
-	Ses	ennemis:	“de	la	bonne	direction	et	du	discernement	»	
	
De	la	bonne	direction	et	du	discernement	on	en	a	tous	bien	besoin.	Les	“preuves	
claires”	 je	 viens	 de	 vous	 les	 donner	 au	 dessus,	 noir	 sur	 blanc,	 quant	 au	
“discernement”,	il	ne	pourra	venir,	lui,	que	de	vous.	
	
Malheureusement	 il	 n’y	 a	 pas	 que	 le	 passage	 du	 dessus	 qui	 ait	 été	 la	 cible	 les	
énnemis	du	Coran.	En	réalité	tous	les	passages	du	Coran	qui	touchent	de	prés	
ou	de	loin	au	jeune	de	Ramadan	ont	été	vidés	de	leur	sens,	voire	parfois	même	
traduits	dans	 le	 sens	 inverse	 de	 celui	 voulu	 par	 Dieu.	 C’est	 ce	 qu’on	 va	 voir	
maintenant	avec	l’expression	coranique	“SHAHAR	AL	HARAM”.	
		
	
	



	 25	

	
“SHAHAR	AL	HARAM”	
	
On	 trouve	 cette	 expression	 5	 fois	 dans	 le	 Coran.	 À	 chaque	 fois	 sa	 traduction	
officielle	 lui	donne	 le	sens	de	“Mois	 sacré”	ou	“Mois	béni”,	sous-entendu	celui	
de	Ramadan.	Les	traducteurs	nous	ont	menti,	mais	pas	seulement,	ce	qu’ils	nous	
peignent	comme	un	mois	“Sacré”	que	le	Croyant	devrait	chérir	est	en	réalite,	du	
point	de	vue	du	Coran,	HARAM	donc	à	rejeter.	
	
Parce	que	HARAM	veut	dire	INTERDIT	/	MAUVAIS	/	À	FUIR	
	
J’ai	déjà	écrit	un	article	entier	sur	le	mot	“HARAM”	du	Coran.	Il	est	quelque	part	
sur	 ce	 site.	 Ce	 qu’il	 faut	 savoir	 c’est	 que	 le	mot	 HARAM	 n’a	 jamais	 voulu	 dire	
“Sacré”	en	arabe.	C’est	en	Perse	que	Haram	veut	dire	sacré.	C’est	bien	ça,	HARAM	
ne	peut	être	sacré	que	si	on	le	lit	en	Perse	or	le	Coran	n’a	pas	été	révélé	en	Perse	
mais	en	Arabe,	et	en	arabe	HARAM	veut	dire	INTERDIT.	
	
Comme	Dieu	savait	qu’un	jour	ce	mot	HARAM	allait	devenir	la	cible	des	énnemis	
du	Coran,	Il	a	pris	le	soin	de	nous	dire	les	choses	ici	encore	noir	sur	blanc	dans	
la	formule	lapidaire	qui	suit:	
	

	
	
“ÇA	C’EST	HALAL,	ET	ÇA	C’EST	HARAM.”	
	
Comment	dire	les	choses	plus	simplement?	Quand	Dieu	nous	dit	qu’une	chose	est	
halal	elle	est	halal	et	quand	Il	dit	qu’elle	est	haram	elle	est	haram.	SHAHAR	AL	
HARAM	est	donc	HARAM!	
	
Pourquoi	Shahar	est-il	haram???	
	
Parce	que	SHAHAR	n’est	pas	ce	qu’on	croit.	Ou	plutôt	pas	qui	on	croit…	Shahar	
n’est	pas	ce	mois	“sacré”	de	Boukharit	qui	nous	prive	de	manger	et	de	boire	du	
matin	au	soir	pendant	un	mois	de	chaleurs.	Tout	ça	pour	faire	plaisir	à	son	dieu	
“Shahar”.	Vous	avez	bien	lu,	Shahar	est	le	nom	d’une	divinité	pré-islamique	chère	
aux	énnemis	du	Coran.	Shahar	est	un	Dieu	de	l’Arabie	pré-islamique.	Vous	ne	le	
saviez	 pas?	Moi	 non	 plus	 jusqu’au	 jour	 où	 j’ai	 fait	 une	 recherche	 trés	 basique	
chez	Google,	avec	les	mots	“SHAHAR	GOD”,	qui	m’ont	conduit	chez	Wikipédia	qui	
m’a	alors	raconté	l’histoire	qui	suit…	
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Ma	traduction	des	premières	lignes	de	l’article:	“Shahar	est	le	dieu	de	l’aube	dans	
le	pantéon	d’Ougarit.	Shahar	est	décrit	comme	un	enfant	d’Ei	et	son	frère	jumeau,	
Shalim,	est	le	dieu	du	crepuscule.	En	tant	que	repères	de	l’aube	et	du	crépuscule,	
Shahar	et	Shalim	représentaient	aussi	la	structure	temporelle	du	temps.”	(5)	
	
Voila	pourquoi	Shahar	est	haram,	mais	aussi	et	surtout,	comme	vous	venez	de	le	
lire	 avec	 ces	 dieux	 de	 l’aube	 (Fajar)	 et	 du	 crépuscule	 (Maghrib),	 on	 vient	 tout	
juste	 de	 trouver	 les	 origines	 du	 mois	 “sacré”	 de	 Ramadan.	 Ces	 origines	 ne	 se	
trouvent	 pas	 dans	 le	 Coran	 du	 Dieu	 unique	 mais	 dans	 le	 monde	 des	
représentations	et	des	croyances	païennes	de	l’antiquité	pré-islamique.	Relisez	la	
définition	de	Wikipedia,	c’est	écrit	noir	sur	blanc.		
	
Ramadan	est	haram,	c’est	le	Message	coranique	que	l’on	peut	tirer	des	passages	
étudiés	dans	cette	première	partie,	qu’on	remet	ici	par	souci	de	clarté:	
	
- Dieu	nous	demande	de	tenir	bon	sans	écouter	personne	(SSIYAME)		
	
- Pendant	 ce	 mois	 difficile	 (AYYAMANE)	 transmettez	 (OUNZILA	 FIHI)	 le	

Message	coranique	(AL	QOUR’ANE),	jusque	dans	les	temples	(MASAJID).		
	
- Dieu	nous	veut	la	facilité	(AL	YOUSSRA),	pas	la	difficulté	(AL’OUSSRA).	
	
- Lors	 de	 ces	 operations	 secrètes	 (AL	 RIFATHOU),	 les	 femmes	 devront	

assurer	 des	missions	 de	 couverture	 (LIBASSOUNE)	 pour	 les	 hommes	 qui	
feront	de	même	pour	les	femmes.		

	
- Mangez	et	buvez,	“KOULOU	WA	ASHRABOU”.	
	
- Faites-le	jusqu’à	ce	que	la	vérité	sur	cette	question	du	Ramadan	soit	révélée	

à	 tous	 (YATTABAYANA	 LAKOUME)	 noir	 sur	 blanc	 (AL	 KHAYTOU	 AL	
ABYADH	MINNAL	KHAYTOU	AL	ASWAD).	

	
- La	 nuit	 (AL	 LLAYL),	 n’impliquez	 pas	 les	 Croyantes	 (LLA	

TOUBASHIROUHOUNA)	dans	ces	operations.	
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Ça,	c’est	ce	qui	est	écrit	dans	le	coran	quand	on	respecte	son	texte.	On	peut	être	
Croyant	 ou	 pas,	 là	 n’est	 pas	 la	 question,	mais	 pour	 ceux	 qui	 veulent	 croire	 au	
Dieu	unique	du	Coran,	la	question	qui	devrait	suivre	est	celle-ci:	si	Dieu	n’en	veut	
pas,	 il	 vient	 d’où	 alors	 ce	 jeune	 de	Ramadan???	 La	 réponse	 vous	 la	 connaissez	
déjà,	elle	se	trouve	dans	le	monde	païen	du	dieu	Shahar	de	l’heure	du	s’hour	et	de	
son	frère	Shalim	dieu	de	l’Iftar.	La	réponse	à	ces	questions	se	trouve	en	effet	dans	
le	panthéon	des	dieux	pré-islamiques.	
	
Le	jeune	du	Ramadan	n’a	rien	à	voir	avec	l’Islam	du	Coran,	il	trouve	son	origine	
dans	une	pratique	rituelle	pré-islamique	qui	dépasse	le	simple	cadre	de	l’Arabie,	
et	ce	monde-là	etait	païen.	Le	Ramadan	est	donc	d’origine	païenne.	
	
Frères	 et	 soeurs	 en	 Islam	ne	 faites	pas	 la	 tête,	 je	 suis	 en	 train	de	 vous	 aider	 à	
revenir	au	Dieu	unique	du	Coran,	donc	réjouissez-vous…	J’ai	moi-même	toujours	
jeuné	 plus	 que	 la	 moyenne	 des	 Musulmans:	 les	 Ramadans	 bien	 évidemment,	
mais	 aussi	 les	 six	 jours	 de	 sha’bane,	 presque	 tous	 les	 lundi	 et	 jeudi	 de	 l’année	
(pas	une	blague),	Mouharram	et	‘Ashoura	sans	faute	etc.	Au	point	que	Ramadan	a	
toujours	été	pour	moi	un	Rendez-Vous	trés	special	avec	Allah,	 jusqu’à	ce	qu’un	
beau	jour	le	Coran	me	prenne	par	la	main	et	m’explique,	mots-à-mots,	pourquoi	
Dieu	n’aime	pas	ces	jeunes	païens.	
	
Après	 le	 Coran	 un	 peu	 d’Histoire,	 on	 va	 maintenant	 creuser	 ensemble	 les	
origines	païennes	du	jeune	de	Ramadan.	Mais	avant	celà,	ofrons-nous	une	petite	
pause,	on	en	a	tous	besoin,	surtout	ces	temps-ci	avec	ce	Corona	qui	nous	a	quand	
même	bien	bousculé	dans	la	redaction	de	cet	article…		
	
Une	petite	pause	Corona	ça	vous	dit?	☺	
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Ramadan	et	Corona	

	
Si	 vous	 ne	 ne	 voyez	 pas	 les	 points	 communs	 entre	 les	 deux,	 moi	 j’en	 vois	 au	
moins	deux:	
	
1)	Le	premier	tient	au	fait	que	tous	les	deux	n’existent	pas.	Il	n’y	a	pas	de	jeune	
de	Ramadan	dans	le	Coran	et	Corona	n’est	qu’une	mauvaise	“Fake	news”.	Tapez	
les	mots	“CORNONAHOAX”	ou	“SCAMDEMIC”	sur	Google	et	vous	verrez,	s’il	vous	
reste	encore	des	yeux	pour	voir,	la	réalité	du	scam	qui	porte	le	nom	douteux	de	
“Covid	19”.	C’est	juste	un	coup	des	banksters	qui	considèrent	ce	monde	comme	
leur	propriété	privée	où	l’humanité	serait	un	troupeau	de	goyims	bons	à	tondre	
régulièrement.	Corona-scam	a	permis	de	multiplier	par	6	les	revenus	des	1%	les	
plus	riches	au	monde	(6).	C’est	une	question	de	gros	sous,	oubliez	le	virus,	il	n’a	
jamais	existé,	donc	arrêtez	de	demander	des	masques	et	des	vaccins!...	☺	

	
Ramadan	c’est	la	même	chose,	une	“fake	news”	qu’on	nous	ressert	“en	boucle”	le	
même	mois	chaque	année	depuis	des	siècles	au	point	qu’aujourd’hui	on	est	tous	
contents	de	pouvoir	enfin	se	priver	de	manger	et	de	boire	du	matin	au	soir!	☺	
	
2)	 Le	 deuxième	point	 commun	 tient	 aux	méthodes	 de	propagande	 employées	
pour	nous	faire	avaler	ces	deux	couleuvres:	BFMDR	et	Boukharit	ne	peuvent	dire	
que	la	vérité.	Le	Coran	appelle	ça	le	“SIHR”:	faire	passer	le	faux	pour	le	vrai	avec	
l’approbation	 des	 victimes.	 Le	 “SIHR”	 c’est	 faire	 croire	 que	 Fir’aoun	 ne	 peut	
vouloir	 que	 le	 bien	 de	 son	 peuple,	 jusqu’aux	 aux	 prochaines	 elections.	 C’est	 la	
servitude	volontaire.	Côté	Ramadan	c’est	prétendre	que	ne	pas	manger	et	ne	pas	
boire	pendant	une	journée	entière	ca	rend	plus	fort	quand	on	sait	trés	bien	que	
c’est	pas	vrai,	surtout	en	faim	de	journée,	et	qu’en	plus	ça	va	durer	un	mois!	
	
La	force	de	BFMDR	et	Boukharit	relève	des	techniques	de	contrôle	des	masses,	
pour	ceux	que	ça	interesse	faîtes	vos	recherches	du	côté	de	l’École	de	Francfort	
et	 du	 programme	 MK-ULTRA,	 etc.	 Vous	 y	 apprendrez	 que	 les	 Musulmans	
soufrent	de	“dissonance	cognitive”	aigüe:	Quoi,	Corona	et	Ramadan	des	 fakes??	
L’idée	même	leur	est	difficile	à	croire.	Ca	doit	être	ça,	trop	gros	pour	y	croire…	
	
La	bonne	nouvelle	vient	du	Coran	qui	nous	explique	que	le	SIHR	ne	tient	pas	trés	
longtemps	 face	 à	 la	 foi	 basée	 sur	 le	Raisonnement,	 entrainant	Fir’aoun	et	 ses	
sbires	 à	 leur	 chute...	 Frères	 et	 soeurs	 en	 Islam,	 revenez	 au	 Dieu	 unique	 du	
Coran	et	à	la	Raison	si	vous	voulez	suivre	les	pas	de	Moussa	AS	(Moise)!		
	
Pour	vous	dé-programmer	du	Coronahoax	éteignez	la	télé,	Whatsapp,	Facebook,	
etc.	 Ensuite	 cliquez	 sur	 les	 liens	 que	 je	 vous	 ai	 mis	 en	 fin	 d’article,	 vous	 y	
trouverez	de	trés	bons	sites	de	ré-information.	Allez-y,	ils	sont	bien!	☺	
	
Pour	 savoir	 d’où	 vient	 le	 jeune	 du	 mois	 de	 Ramadan,	 continuez	 cette	 lecture,	
d’autres	surprises	vous	attendent!..	☺	
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DEUXIÈME	PARTIE:	

	
LES	ORIGINES	PAÏENNES	DU	JEUNE	DE	RAMADAN	

		
	
Dans	 le	 titre	 du	dessus,	 j’ai	 écrit	 les	 “origines	 païennes”	 parce	 que	 le	 jeune	du	
mois	 de	 Ramadan	 appartient	 au	 monde	 pré-islamique	 polythéiste	 et	 non	
monothéiste.	Cette	précision	est	importante,	elle	signifie	que	jeuner	ne	vient	pas	
du	Dieu	unique	du	Coran	mais	de	croyances	païennes	liées	à	des	représentations	
de	divinités	multiples.	
	
Et	c’est	bien	là	le	coeur	du	problème.	
	
J’ai	pris	la	mesure	de	ce	problème	il	y	a	quelques	semaines	chez	Facebook	quand	
la	question	de	Ramadan	s’est	posée	dans	un	groupe	qui	se	veut	attaché	à	l’étude	
du	texte	coranique.	A	ma	grande	surprise,	quand	j’ai	pris	connaissance	du	sujet,	
le	fil	de	la	discussion,	déjà	long,	ne	posait	nulle	part	la	question	de	la	légitimité	du	
jeune	de	Ramadan	du	point	de	vue	du	Coran.	J’ai	donc	fait	un	commentaire	où	je	
donnais	des	pistes	de	réflexion	qui	pointaient	vers	cette	question	de	la	légitimité	
du	jeune	du	point	de	vue	du	Coran.	Le	problème	c’est	que	ma	piste	n’a	pas	mené	
loin,	 elle	 s’est	 simplement	 arrêtée	 là	 où	 je	 l’avais	 laissée,	 comme	pour	 dire	 “la	
question	se	pose	en	effet,	des	auteurs	ont	écrit	sur	ce	sujet…”	et	c’est	tout.	
	

“That’s	All	Folks!”		
(C’est	tout	les	Amis!)	

	
Il	 faut	donc	pousser	cette	étude	plus	loin,	et	dire	les	choses	trés	simplement:	si	
les	 origines	 du	 jeune	 de	 Ramadan	 se	 situent	 dans	 un	 monde	 de	 croyances	
païennes,	 ca	 veut	 dire	 que	 le	 jeune	 de	 Ramadan	 est	 un	 rituel	 PAÏEN.	 J’ai	 dit	
quelque	chose	de	mal	là???	En	réalité	on	a	ici	un	trés	beau	fil	de	discussion,	parce	
que	 la	 question	 qu’il	 pose	 est	 trés	 simple	 et	 Oh	 combien	 légitime:	
historiquement,	il	vient	d’où	notre	jeune	de	Ramadan???	
	
La	 première	 réponse	 à	 cette	 question	 est	 trés	 simple	 pour	 qui	 veut	 vraiment	
chercher:	 du	 point	 de	 vue	 de	 la	 Grande	Histoire,	 les	 premiers	 rituels	 de	 jeune	
d’une	durée	d’une	lunaison	sont	dédiés	à	Sine,	le	Grand	dieu	de	l’antiquité.		
	
Allons-y	pour	les	présentations!		
	
1)	Sine	et	Houbal,	le	dieu-lune	de	l’Antiquité	
	
Ce	que	je	vais	faire	maintenant	c’est	vous	présenter	ces	deux	dieux-lune	qui	n’en	
sont	qu’un.	Le	but	sera	dans	un	premier	temps	de	vous	montrer	qu’on	est	bien,	
pour	chacun	de	ces	deux	dieux,	dans	un	contexte	polythéiste	et	non	monothéiste.	
Plus	loin	on	abordera	la	question	du	jeune	que	les	Croyants	pratiquaient	en	leurs	
noms.			
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D’abord	 ce	 qu’il	 faut	 savoir	 c’est	 que	 contrairement	 aux	 apparences,	 les	
recherches	 sur	Houbal	et	Sine	 renvoient	à	un	même	dieu-lune.	Tous	 les	deux	
sont	des	Dieu-lune,	et	comme	il	n’y	a	qu’une	seule	lune,	le	nom	de	ce	dieu	change	
selon	les	régions	et	les	éqoques	qu’il	traverse.	À	Babylone	en	Mésopotamie	(Irak	
actuelle)	 on	 l’appelle	Sine	mais	 dans	 l’Arabie	 du	Hijaz,	 juste	 avant	 l’arrivée	 de	
l’Islam	on	 l’appelle	Houbal,	une	divinité	que	vous	connaissez	déjà	(mon	article	
sur	 le	 mot	 Haram),	 c’est	 le	 Grand	 Dieu-lune	 de	 la	 Mecque.	 D’une	 manière	
générale	 les	 historiens	 considèrent	 le	 culte	 de	 Sine	 plus	 ancien	 et	 plus	 étendu	
que	celui	voué	a	Houbal,	qui	semble	plus	confiné	à	l’Arabie	et	à	la	Mecque.	Pour	
résumer	un	peu,	disons	que	Sine	est	le	dieu	de	la	Mésopotamie	antique	et	Houbal	
celui	de	l’Arabie	pré-islamique.	
	
Comme	vous	pouvez	 le	voir	 sur	 la	 tablette	du	dessous,	 ce	qui	distingue	Sine	et	
Houbal	des	autres	dieux	c’est	 le	croissant	 de	 lune	dont	 il	ne	se	sépare	 jamais,	
rien	de	plus	normal	à	celà	puique	Sine	et	Houbal	sont	tous	les	deux	le	Dieu-lune	
de	l’antiquité.	
	
	

	
Sine	ou	Houbal?	

	
	
On	va	d’abord	s’intéresser	à	Houbal	le	dieu-lune	de	la	Mecque,	en	Arabie,	puisque	
c’est	dans	ces	terres-là	que	naîtra	l’Islam	du	Coran.	
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Houbal,	le	Dieu-Lune	de	la	Mecque	
	
Les	 Historiens	 de	 la	 période	 pré-islamique	 racontent	 que	 la	 statue	 de	 Houbal	
trônait	 dans	 la	 Kaaba,	 à	 la	Mecque.	 Les	 pélerins	 venaient	 de	 toute	 l’Arabie	 lui	
rendre	visite,	au	moins	une	fois	par	an,	à	l’occasion	d’un	grand	pélerinage	annuel.	
Après	avoir	tourné	en	rond	autour	du	cube	noir,	ils	venaient	lui	offrir	des	prières	
et	des	offrandes	(7).		
	
À	la	Mecque,	le	culte	d’Houbal	permet	de	s’enquérir	sur	l’avenir,	savoir	si	le	bébé	
sera	 un	 garçon	 ou	 une	 fille.	 Ils	 préféraient	 les	 garçons,	 comme	 aujourd’hui...	
Houbal	ne	se	plante	jamais,	c’est	ce	qui	se	dit	officielle-ment…	On	prête	à	ce	dieu	
de	 grands	 pouvoirs	 divinatoires	 (normal	 pour	 un	 dieu☺).	 Les	 historiens	 nous	
disent	qu’à	côté	de	sa	statue	se	trouvaient	7	flêches	qu’il	fallait	jeter	au	sol	pour	
lire	 vers	 quel	 futur	 elles	 pointaient…	 On	 imagine	 facilement	 que	 cette	
interprétation	 devait	 nécessaire-ment	 être	 réservée	 aux	 “Shouyoukhs”	 du	
temple,	 ceux-là	 ne	 peuvent	 dire	 que	 la	 vérité…	 Tiens,	 encore	 du	 SIHR	 avec	 le	
contrôle	des	masses	religieuses…	
	
Maintenant	revenons	à	Houbal…	
	
Ce	 qui	 est	 incroyable	 dans	 cette	 histoire,	 c’est	 qu’Houbal	 est	 encore	 vivant	
aujourd’hui.	Les	Musulmans	y	tiennent	encore,	ses	flêches	sont	les	7	minarets	de	
la	Mecque,	 au	 bout	 desquelles	 les	 croissants	 de	 lune	 symbolisent	 sa	 présence,	
comme	 pour	 nous	 dire	 qu’il	 trône	 toujours	 sur	 les	 lieux	 “Saints”...	 Houbal	 ne	
veille	pas	seulement	sur	les	pélerins	de	la	Mecque	à	l’occasion	du	Hajj,	toutes	les	
mosquées	du	monde,	en	plus	d’être	tournées	vers	la	Mecque,	donc	vers	lui,	sont	
construites	 sur	 cette	même	symbolique	païenne:	 les	minarets	 représentent	 ses	
flêches,	et	pour	ceux	qui	en	douteraient	encore,	ces	flêches-minarets	finissent	en	
croissants	de	Lune!		
	

	
Houbal	après	l’arrivée	de	Islam	
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Voici	comment	Shekh	Wikipédia	nous	présente	le	dieu	Houbal,	en	français:	
	
“Divinité	 principale	 du	 panthéon	 arabe,	 Houbal	 était	 connu	 sous	 le	 nom	 de	
«	Seigneur	 de	 la	 Ka'ba	».	 Il	 était	 probablement	 le	 père	 de	 la	 Triade	 des	
déesses	Allât,	Al-'Uzzâ	et	Manât,	 les	 Filles	 de	Hubal.	 En	 dehors	 de	 l'Arabie	du	 sud,	
son	 nom	 apparaît	 seulement	 dans	 une	 inscription	nabatéenne	où	 il	 est	 associé	 à	
deux	autres	divinités,	Dhu-al-Sharâ	(Dusarès),	en	arabe	:	ذو	الشرّى 	et	Manawatu	en	
arabe	:	 	مناواتو-مناة (équivalent	arabe	nabatéen	de	Manât).	Il	 est	d'origine	assez	
obscure,	mais	on	a	pu	rapprocher	son	nom	de	 l'araméen	esprit.	Certains	auteurs	
arabes	 modernes	 estiment	 que	 son	 nom	 vient	 de	baal,	 appellation	 des	dieux	
cananéens	et	phéniciens,	précédé	de	hou,	article	défini	dans	un	dialecte	cananéen.	
Selon	Muhammad	ibn	Ishaq	(VIIIe	siècle),	 sa	statue	aurait	été	rapportée	de	voyage	
par	'Amr	 ibn	 Luhay,	 descendant	 de	Qahtan	et	 roi	 de	Hijaz,	 à	 l'époque	 où	
les	Khuza'a	étaient	 responsables	 de	 la	 Ka'aba,	 et	 placée	 sur	 le	 toit	 de	 l'édifice.	 Il	
l'aurait	 obtenue	 à	Moab	(ibn	 Ishaq)	;	 les	 anciens	ikhbaris	(chroniqueurs	 oraux)	
citent	Cham,	qui	englobait	Moab,	comme	son	lieu	d'origine.”	
	
Ce	que	Shekh	Wiki	ne	dit	pas	dans	ce	 long	passage,	c’est	qu’on	a	bien	un	autre	
Dieu-Lune	mais	dans	d’autres	régions	et	avant	Houbal,	 sous	un	autre	nom,	aux	
portes	de	l’Arabie,	toujours	durant	la	 jahiliya,	 la	période	pré-islamique.	Ce	Dieu	
c’est	Sine,	le	Grand	Dieu-lune	de	la	Mésopotamie	antique.	
	
	
Sine,	le	grand	dieu-lune	de	la	Mésopotamie	
	

	
Tablette	représentant	le	roi	summérien	Ur-Nammu		

sous	la	protection	du	dieu-lune	Sine	
	

	
D’aprés	l’historien	et	auteur	Sinazi	Gunduz	(8),	le	dieu-lune	Sine	a	deux	enfants:	
une	fille	et	un	fils.	La	fille	c’est	“Ishtar”	la	plus	célèbre	des	déesses	de	l’antiquité	
dont	la	renomée	s’étendra	jusqu’à	l’Occident.	Dans	la	Grèce	antique	elle	s’appelle	
Aphrodyte	(9),	les	Romains	l’appélent	Vénus.	Les	dieux	de	l’Olympe	ne	sont	pas	
Europééns,	 ils	 sont	 Mésopotamiens	 et	 Arabes,	 les	 “Judéo-Chrétiens”	
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apprécieront…	☺	 Pour	 ceux	 que	 cette	 histoire	 intéresse,	 je	 ne	 peux	 que	 vous	
renvoyer	à	Pierre	Rossi	 et	 son	 célèbre	ouvrage	 “La	cité	d’Isis,	Histoire	vraie	des	
arabes”.	(9)	
	
Pour	nous	 Ishtar	 c’est	plus	que	 ça:	 c’est	 l’étoile	de	 la	 nuit	 et	 l’étoile	du	 jour…	
C’est	 la	 première	 étoile	 à	 disparaître	 au	 lever	 du	 jour	 et	 la	 première	 à	
apparaître	à	 l’arrivée	de	 le	nuit,	et	ça	c’est	trés	pratique	quand	on	veut	jeuner	
du	matin	au	soir	pour	son	papa	le	dieu	Sin.		
	
Le	fils	de	Sin	c’est	Shamas,	le	dieu-soleil	bien-sûr,	mais	comme	la	lune	est	plus	à	
l’aise	avec	 les	étoiles,	 ses	 fidèles	symboliseront	cette	harmonie	céleste	dans	un	
symbole	trés	connu	des	Musulmans…	
	

	
Ishtar	er	Houbal	

ou	
Shahar	et	Hillel	

	
	
	
Ishtar,	Vénus,	Hillel	et	Lucifer	
	
Comme	on	l’a	vu	plus	haut,	chez	les	Romains,	Ishtar	c’est	Vénus.	À	Rome	l’étoile	
de	 l’aube	 porte	 aussi	 le	 nom	 de	 Lucifer,	 le	 “Porteur	 de	 Lumière”	 (10)…	 En	
Hébreu,	 Lucifer	 porte	 aussi	 le	 nom	 de	 Hillel	 (11),	 c’est	 le	 nom	 par	 lequel	 les	
arabes	désignent	le	premier	croissant	de	lune	qui	annonce	le	début	du	jeune	de	
Ramadan.	 Chaque	 année	 donc,	 le	 monde	 Musulman	 a	 les	 yeux	 rivés	 sur	 ce	
phénomène	astral,	lui	confèrant	ainsi	une	signification	religieuse,	étrange	non???	
Toutes	les	symboliques	de	ces	noms	sont	données	dans	les	liens	disponibles	en	
fin	d’article,	lisez-les,	ils	reservent	leur	lot	de	surprises...	☺	
	
Le	monde	antique	connait	donc	plusieurs	dieux,	avec	un	Grand	Dieu	au	dessus	
des	autres,	 c’est	Sin,	 le	Dieu-Lune,	qui	donnerait	presque	envie	de	croire	à	une	
forme	 primitive	 de	 monothéisme,	 mais	 du	 point	 de	 vue	 du	 Coarn	 cette	 idée	
s’arrête	 là,	 car	 il	 y	 a	 aussi	 ces	 divinités	 qui	 gravitent	 autour	 de	 Sine,	 comme	
Ishtar,	Khamas,	et	bien	d’autres	divinités	astrales	selon	les	périodes	de	l’année	et	
les	circonstances	du	moment:	de	paix,	de	guerre,	d’aisance	ou	de	difficultés.	À	cet	
égard,	le	Coran	introduit	le	Dieu	unique	comme	AL	RABB	(LE	Dieu)	de	toutes	les	
circonstances	 =	 AL	 ‘ALAMINE:	 c’est	 comme	 ça	 qu’il	 faut	 comprendre	 cette	
expression	que	 l’on	trouve	dans	 le	PREMIER	verset	du	Coran:	 “Al	hamdoulillah	
“RABB	AL	‘ALAMINE”	=	LE	DIEU	DE	TOUTES	LES	SITUATIONS!		
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Quel	Dieu	vous	préférez,	vous?	Un	dieu	“Seigneur	de	l’univers”	quelque	part	 là-
haut	dans	les	cieux	ou	le	Dieu	de	toutes	les	situations	de	la	vie,	ici-bas,	quand	
on	a	le	plus	besoin	de	Lui,	là,	maintenant?	
	
On	 me	 dira	 “oui	 mais	 un	 Grand	 Dieu-lune	 parmi	 d’autres	 divinités	 c’est	 déjà	
l’idée	 d’un	 dieu	 unique”.	 Ils	 appellent	 ça	 l’hénothéisme,	 le	 passage	 entre	 le	
polythéisme	et	 le	monothéisme,	un	mot	qui	 fait	bien	dans	les	salons…	Du	point	
de	vue	de	l’Islam	et	du	Coran,	les	choses	sont	plus	simple	à	comprendre:	soit	on	
croit	 en	 plusieurs	 dieux,	 avec	 chacun	 son	 caractère,	 sa	 force	 et	 ses	 heures	 de	
pointe,	 comme	 celui	 du	matin,	 ou	 celui	 du	 soir,	 soit	 on	 croit	 à	 un	dieu	unique,	
omniscient	et	omniprésent,	dans	le	temps	et	l’espace.	Le	Coran	nous	parle	de	ce	
cheminement	intellectuel	à	travers	la	quête	spirituelle	d’Ibrahim	AS	(Abraham):	
comment	 croire	 à	 un	dieu-lune	 (Sine)	qui	 vous	quite	 toute	 la	 journée?	Et	 à	 un	
dieu-soleil	(Shamas)	qui	s’eclipse	à	 l’arrivée	de	la	nuit?..	L’hénothéisme	n’existe	
pas	dans	le	Coran:	on	croit	à	plusieurs	dieux	ou	on	croit	à	un	seul	Dieu.		
	
Sine	 et	 Houbal	 pourraient	 vous	 sembler	 une	 figure	 lointaine	 de	 l’antiquité,	 ce	
qu’il	n’est	pas.	Il	a	toujours	été	là,	jamais	trés	loin,	aujourd’hui	par	exemple	il	est	
trés	présent	dans	la	culture	moderne	populaire	où	l’on	retrouve	son	croissant	de	
lune	dans	la	forme	stylisée	des	cornes	d’une	tête	d’animal	comme	dans	l’image	
qui	suit,	censée	représenter	le	dieu	Baal,	jamais	trés	loin	d’houbal…	
	

	
Les	deux	cornes	de	Baal	

	
	
Si	vous	êtes	attentifs	à	ce	genre	de	détails	en	forme	de	cornes,	vous	vous	rendrez	
compte	 que	 la	 culture	moderne	 populaire	 aime	 beaucoup	 les	 cornes	 de	Baal	 /	
Houbal	et	de	Sine.	En	fait	on	les	trouve	surtout	là	où	on	les	attend	le	moins:	sur	
les	 plateaux	 télé,	 les	 reportages,	 les	magazines,	 au	 cinéma,	mais	 aussi	 dans	 les	
séries	 télévisées	 où	 on	 trouve	 beaucoup	des	 cornes	 fixées	 sur	 les	murs.	 Faites	
l’expérience	 juste	pour	voir:	 allumez	 la	 télé	 et	 zappez	vers	 les	 chaînes	 les	plus	
abrutissantes	genre	MTV	channel	et	essayez	de	compter	le	nombre	de	cornes	qui	
s’affichent	à	 l’écran,	vous	serez	surpris.	Faites	 la	même	chose	avec	vos	chaînes	
“sérieuses”	et	vous	verrez	que	Sine	est	bien	là,	qu’il	nous	fait	des	clins	d’oeil,	dans	
le	salon,	chez	nous	à	 la	maison:	 les	dernières	cornes	que	j’ai	vues	se	trouvaient	
chez	“BBC”,	dans	un	programme	dédié	à	la	cuisine!	(Mdr)	
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Ne	 vous	 y	 trompez	 pas,	 ces	 cornes	 ne	 sont	 pas	 des	 trophées	 que	 les	
présentateurs,	producteurs	ou	réalisateurs	de	ces	programmes	auraient	ramené	
de	 leurs	 derniers	 safaris.	 Ces	 cornes	 sont	 juste	 là	 comme	 des	 symboles	
d’appartenance	des	élites	du	moment	au	culte	de	Sine,	leur	bon	vieux	dieu-lune,	
celui	 que	 les	 arabes	 appelaient	 Houbal	 et	 que	 la	 culture	 populaire	 moderne	
connait	aujourd’hui	sous	le	nom	de	Baal.	
	

	
Joli	croissant	de	lune	

	
Pour	les	sceptiques	qui	auraient	encore	du	mal	à	voir	le	lien	entre	les	cornes	et	la	
lune,	voici	deux	représentations	“artistiques”	qui	devraient	les	intéresser:	
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Maintenant	que	vous	savez	à	quoi	renvoient	ces	belles	cornes,	revenons	à	Sine,	le	
dieu-lune	 de	 la	 Mésopotamie	 et	 à	 Houbal,	 le	 dieu-lune	 de	 l’Arabie	 et	 de	 la	
Mecque,	pour	étudier	le	rituel	du	jeune	qui	leur	était	dédié.	En	effet,	la	première	
trace	 d’un	 jeune	 d’un	 mois	 entier	 est	 celui	 que	 leur	 dédiaient	 un	 peuple	 en	
particulier,	les	Sabbéens.	
	
	
2)	Le	jeune	des	Sabbeens	
	
Les	 Sabbéens	 sont	 un	 peuple	 trés	 difficile	 à	 etudier	 et	 il	 faut	 beaucoup	 de	
patience	et	de	temps	devant	soi	pour	bien	les	situer	dans	le	temps,	une	période	
qui	 va	 du	12ème	 au	8ème	 siecle	 avant	 l’ère	 Chrétienne,	 et	 dans	 l’espace,	 de	 la	
Turquie	à	Babylone	en	passant	par	le	Yémen!		
	
D’abord	 la	plupart	des	 travaux	et	ouvrages	qui	 s’intéréseent	 à	 ce	 sujet	 sont	 en	
anglais.	 Si	 vous	 faites	 une	 recheche	 Google	 sur	 les	 Sabbéens	 en	 francais,	 vous	
tomberez	sur	leur	fiche	Wiki	en	anglais,	qui	n’a	pas	sa	version	française	comme	
on	aurait	pu	l’espérer	sur	la	colonne	de	gauche.	Pour	trouver	leur	fiche	Wiki	en	
français	 il	 faut	 faire	 un	 petit	 détour	 par	 le	 “Sabéisme”!	 Les	 francophones	
peuvent	étudier	le	sabéisme	mais	ils	ne	doivent	pas	savoir	qui	sont	les	Sabbéens!	
La	 raison	de	 cette	 énigme	est	 simple:	 ce	peuple	 a	des	 choses	 à	 cacher,	 surtout	
quand	on	essaie	de	savoir	d’où	viennent	les	rituels	païens	qu’on	a	collés	à	l’Islam	
pour	 en	 faire	 une	 “religion”…	 J’en	 dis	 pas	 plus	maintenant,	 vous	 comprendrez	
plus	loin,	c’est	supposé	être	une	énigme,	donc	allons-y	pas-à-pas…	☺	
	
La	fiche	Wiki	sur	le	Sabéisme	(12),	celle	en	francais,	dit	ceci:	“Le	sabéisme	est	un	
courant	 religieux	judéo-chrétien	mal	 connu,	 attesté	 de	 façon	 indirecte	 pour	 la	
première	fois	dans	le	Coran,	où	les	sabéens	sont	mentionnés	à	trois	reprises,	avec	
les	 deux	 autres	 "religions	 du	 Livre",	 dans	 des	 formules	 telles	 que	 «	les	Juifs,	 les	
sabéens,	et	les	nazaréens	».	On	trouve	le	nom	de	sabéens	aussi	dans	les	hadiths,	où	
ils	 ne	 sont	 rien	 d'autre	 que	 convertis	 à	 l'islam1,	 alors	 que	 leur	 identité	 dans	 la	
littérature	 islamique	 plus	 tardive	 (Xe	siècle)	 devient	 un	 sujet	 de	 discussion	 et	
d'enquête.	
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Un	courant	religieux	“Judéo-Chrétien”,	“mal	connu”	étudié	dans	les	“hadiths”	et	
qui	 devient	 quelques	 siècles	 plus	 tard	 “un	 sujet	 de	 discussion	 et	 d’enquête”:	
tous	 les	 signaux	 sont	 là	pour	nous	 indiquer	qu’on	est	 en	 train	de	 soulever	une	
grosse	pierre…et	une	grosse	 couleuvre	avec!	Quand	Wikipédia	vous	annoncent	
d’emblée	qu’un	sujet	est	mal	connu,	ça	signifie	simplement	qu’ils	ne	veulent	pas	
que	vous	le	connaissiez.	Un	peu	comme	quand	une	bibliothécaire	m’a	récemment	
amené	le	livre	ancien	que	je	venais	de	lui	demander	en	m’interrogeant	droit	dans	
les	yeux:	“Pourquoi	vous	cherchez	ce	livre???”	(mdr)	
	
“Pour	des	travaux	de	débroussaillage	pardi!”	☺		
	
Sheikh	Wiki	 a	 bien	 raison,	 les	 Sabbéens	 sont	 bien	 dans	 le	 Coran	 (2:62;	 5:69;	
22:17),	“AL	SABBIYOUNE”	sont	même	cités	à	trois	reprises	comme	des	“Gens	du	
Livre”	aux	côtés	des	 Juifs	et	des	Chrétiens.	Plus	 loin	dans	 leur	explication,	Wiki	
nous	expliquent	que	ces	Sabbéens	formaient	une	secte	“Judéo-Chrétienne”,	ce	
qui	n’est	plus	la	même	chose	que	des	“Gens	du	Livre”.	Deux	croyances	viennent	
de	 fusionner	 en	 une	 seule,	 et	 l’Histoire	 aura	 surtout	 retenu	 combien	 ce	
“Croisement”	 contre-nature	 s’avèrera	 néfaste	 pour	 chacun	 des	 trois	 “Gens	 du	
Livre”	 pris	 séparément,	 depuis	 les	 premières	 Croisades	 jusqu’aux	 dernières	
campagnes	de	l’OTAN.	
	
Dans	son	article	sur	 le	Sabéisme,	Wiki	nous	cite	 l’ouvrage	“Kitab	al	Fihrist”	de	
Ibn	Nadim	(12),	auteur	qu’on	nous	présente	tantôt	Arabe	tantôt	Perse.	D’après	ce	
grand	bibliographe,	les	Sabbéens	sont	la	secte	des	“Moughtasila”,	dont	les	rituels	
les	amènent	à	se	baigner	dans	 l’eau	pour	se	purifier,	comme	on	le	 fait	pour	 les	
ablutions	 ou	 le	 baptême.	 La	 tradiction	 chrétienne	 leur	 donnera	 le	 nom	 de	
Baptistes,	ceux	qui	suivent	les	pas	de	Saint	Baptiste.	
	
Ce	que	Wikipédia	ne	dit	pas,	 et	qui	nous	 intéresse	dans	notre	 fil	de	discussion	
sur	Ramadan,	c’est	que	dans	son	 ‘Kitab”	 Ibn	Nadim	ne	décrit	pas	seulement	 les	
ablutions	 des	 Sabeens	 mais	 aussi	 le	 jeune	 qu’ils	 pratiquent,	 pendant	 une	
lunaison	entière	et	où	les	croyants	ne	devaient	ni	manger	ni	boire	du	lever	au	
coucher	du	soleil,	comme	les	Musulmans	d’aujourd’hui…	
	
Ce	 que	 Wiki	 ne	 dit	 pas	 non	 plus,	 c’est	 que	 toujours	 d’après	 ibn	 Nadim	 les	
Sabbéens	 marquaient	 la	 fin	 de	 leur	 mois	 de	 jeune	 par	 un	 festival	 qu’ils	
appelaient	 “Eid	 al	 Fitr”.	 Tout	 ça	 est	 bien	 décrit	 dans	 le	Kitab,	mais	Wiki	 n’en	
parle	pas,	ni	en	français	ou	en	anglais:	les	ablutions	ils	connaissent	mais	le	jeune	
et	Eid	el	Fitr	ils	ne	sont	pas	au	courant,	enfin,	ça	c’est	ce	qu’ils	disent…	
	
Quand	 on	 élargit	 le	 terrain	 de	 recherches	 autour	 des	 specialistes	 du	 peuple	
Sabbéen,	on	apprend	qu’ils	pratiquent	les	rituels	suivants:	
	
- Ils	font	des	ablutions	avant	les	prières.	
- Ils	prient	5	fois	par	jour.	
- Ils	se	prosternent	pendant	leurs	prières.	
- Ils	portent	des	robes	blanches.	
- Ils	jeunent	une	lunaison	entière	dès	l’apparition	du	premier	croissant	de	lune.	
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Voilà	pourquoi	c’est	important	de	connaître	Sine	et	les	Sabbéens:	parce	que	les	
Sabbéens	 jeunaient	un	mois	 entier	pour	 ce	dieu-lune	 et	 qu’ils	 terminaient	 leur	
jeune	par	un	festival	du	nom	de	“Eid	al	Fitr”,	une	information	qui	fait	 la	quasi-
unanimite	 des	 historiens	 qui	 ont	 étudié	 les	 Sabbeens	 Harranéens	 ce	 peuple	
ancien	que	l’Histoire	situe	à	Harran	(13).	
	
Harran	c’est	où???	
	
Maintenant	un	peu	de	géographie…et	beaucoup	de	débroussaillage!	☺	Parce	que	
la	grande	majorité	des	historiens	situent	 les	Sabbbéens	dans	 la	ville	antique	de	
Harran	 qu’ils	 placent	 à	 plusieurs	 endroits:	 tantôt	 dans	 le	 Nord	 de	 la	
Mésopotamie	 (Sud	 de	 la	 Turquie	 actuelle),	 mais	 aussi	 à	 Babylone	 (Sabbéens	
Mandéens)	ou	encore	en	Syrie!	 (13).	La	grosse	surprise	vient	de	Wikipédia	qui	
situent	Harran	au	YÉMEN!	On	lit	ça	dans	leur	fiche	sur	le	Sabéisme:	“Toutefois,	
beaucoup	 d'auteurs	 musulmans	 du	 milieu	 du	VIIe	siècle	ont	 donné	 d'autres	
descriptions	 des	 Sabéens.	 Ils	 ont	 écrit	 que	 les	 Sabéens	 vivaient	 autour	 de	 Sawad	
(près	 de	 Sana'a	au	Yémen)	 et	 en	Irak	à	Kutha(près	 de	Babylone),	 dans	
la	Characène,	dans	la	ville	de	Mésène	(proche	de	Ctésiphon)	et	à	Mossoul.”	
	
Notez	 combien	 ils	 ne	 se	 mouillent	 pas	 trop	 non	 plus	 pour	 trancher	 sur	
l’emplacement	 exact	 de	 cette	 ville	 antique:	 on	 passe	 ici	 encore	 de	 Sanaa	 à	
Babylone	en	passant	par	Mossul!!!…	WHY?????		
	
Ceux	qui	ont	lu	mes	articles	sur	l’Histoire	et	 la	géographie	des	Prophètes	du	
Coran	 et	 Sourate	 al	 Fil	 comprennent	 pourquoi	 plus	 haut	 je	 parlais	 de	
couleuvres.	On	vient	d’en	trouver	une	grosse,	au	Yémen,	terre	des	Prophètes	du	
Dieu	unique	du	Coran.	En	effet,	la	plupart	des	articles	sur	les	Sabbéens	situent	la	
ville	de	Harran	en	Iraq	ou	en	Syrie,	or	trés	peu	mentionnent	la	ville	qui	porte	ce	
nom,	Harran,	 depuis	des	 siècles,	mais	 en	Arabie	du	Sud,	dans	 le	Yémen	actuel,	
non	loin	de	Sanaa.	C’est	tellement	vrai	que	même	Wiki	ne	peut	le	cacher…	
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Wiki	connaît	Harran	du	Yémen,	mais	ils	n’en	disent	pas	plus.	La	Harran	Yéménite	
ne	 les	 intéresse	 pas	 puisqu’ils	 ne	 lui	 consacrent	 pas	 même	 une	 ligne	 entière!	
Comme	s’ils	ne	pouvaient	faire	autrement.	
	

	
	
	
A	mon	humble	avis	cette	diversion	harranéenne	vers	la	Mésopotamie	(Babylone,	
Mosul)	ne	vise	qu’à	une	 chose:	 à	 cacher	 la	presence	de	Sin,	 le	Grand	dieu-lune	
des	Sabbéens	en	ARABIE	DU	 SUD,	 à	 Sanaa	et	Hadramawt,	 comme	 le	 confirme	
l’archéologie	moderne	(14):	
	

	
	
“The	 Tombs	 and	 Moon	 Temple	 of	 Hureidha	 (Hadhramawt)”,	 Part	 VII,	
Epigraphy,	 est	 une	 collection	 de	 travaux	 d’archéologie	 dirigés	 par	 G.	 Caton	
Thompson	 qui	 fait	 état	 d’inscriptions	 dédiées	 au	Dieu	 Sin	 aux	 alentours	 d’un	
temple	prés	de	Hadramawt,	au	Yémen.	
	
On	est	bien	en	train	de	se	rapprocher	des	Sabbéens	du	Coran.	
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La	 “couleuvre”	 c’est	 le	 fait	 que	 les	historiens	officiels	de	 l’Islam	ne	veulent	pas	
qu’on	sache	que	 les	croissants	de	 lune	et	 les	étoiles	“islamiques”	qui	culminent	
sur	 les	minarets	de	 la	Mecque	 actuelle	 et	 de	nos	mosquées	 sont	 en	 réalité	des	
représentations	du	dieu	Sine,	le	dieu-lune	de	l’Arabie	pré-islamique,	et	que	donc	
les	 rituels	 qui	 s’y	 rattachent	 comme	 le	 jeune	 du	mois	 de	 Ramadan	 sont	 des	
pratiques	païennes	liées	à	ces	représentations	et	croyances	astrales.	
	
La	CONSPIRATION	qui	 frappe	 l’Islam	ne	vise	pas	seulement	 les	mots	du	Coran	
mais	aussi	l’histoire	et	la	géographie	de	l’Islam	du	Coran.	Voilà	pourquoi	il	fallait	
passer	par	le	culte	de	Sin	et	sa	présence	au	Yémen,	en	Arabie	du	Sud,	et	non	en	
Turquie	ou	en	Syrie	que	Boukharit	et	sa	postérité	nous	montrent	du	doigt.	
	
La	 pratique	 d’un	 jeune	 pendant	 une	 lunaison	 n’est	 pas	 un	 rituel	 exclusif	 aux	
Sabbéens	du	Yémen	puisqu’on	retrouve	ce	meme	rituel	des	siècles	plus	tard	dans	
le	 Manichéisme,	 cette	 fois-ci	 en	 Perse,	 trois	 petits	 siècles	 seulement	 avant	
l’avènement	de	l’Islam.	
	
	
3)	Le	jeune	du	Manichéisme	

Connaissez-vous	la	religion	qui	porte	le	nom	de	“Manichéisme”?	Voici	comment	
Wikipédia	la	définit:		

“Le	manichéisme	est	 une	religion	fondée	 par	 le	perse	Mani	au	IIIe	siècle.	 C'est	
un	syncrétisme	du	zoroastrisme,	du	bouddhisme	et	du	christianisme.	Par	dérivation	
et	 simplification	du	 terme,	on	qualifie	aujourd'hui	de	manichéenne	une	pensée	ou	
une	action	sans	nuances,	voire	simpliste,	où	le	Bien	et	le	Mal	sont	clairement	définis	
et	séparés.	

	
C’est	bien	ça:	plus	haut	on	avait	des	Sabbéens	au	sincrétisme	“Judéo-Chrétien”	et	
maintenant	 on	 a	 un	 prophète	 Perse,	 du	 nom	 de	 Mani,	 qui	 propose	
“un	syncrétisme	du	zoroastrisme,	 du	bouddhisme	et	 du	christianisme”.	 Cette	
religion	 porte	 le	 nom	 de	 Manichéisme.	 Etudiez-la,	 c’est	 essentiel	 quand	 on	
essaie	de	savoir	comment	l’Islam	du	Coran	est	devenu	la	“religion”	qu’on	connaît	
aujourd’hui.	(15)	
	
Si	 le	 mandéisme	 des	 Sabbéens	 considérait	 Abraham,	 Moise	 et	 Jésus,	 des	
symboles	 du	 monothéisme	 pur,	 comme	 des	 “faux	 prophètes”,	 dans	 le	
Manichéisme,	 les	 faux	 prophètes	 deviendront	 Issa	 AS	 (Jésus)	 et	 Mouhammad	
SAWS!	C’est	bien	ça,	les	sages	du	talmoud	babylonien	ont	encore	été	épargnés!	☺	
D’après	Wikipédia,	le	fond	de	la	pensée	manichéenne	est	le	suivant:		“le	royaume	
des	 Ténèbres	 doit	 être	 surmonté	 par	 le	 royaume	 de	 la	 Lumière,	 non	 par	 le	
châtiment,	mais	par	la	douceur	et	l'amour;	non	pas	en	s'opposant	au	Mal	ni	en	le	
combattant,	mais	en	se	mêlant	à	lui;	afin	de	rédimer	le	Mal	en	tant	que	tel.”	

Côté	rituels,	on	retrouve	les	ablutions	sabbéennes	qui	précèdent	cette	fois-ci	un	
total	de	7	prières	quotidiennes	(la	sounnah☺),	sans	compter	la	prière	de	la	nuit	
les	 jours	 de	 pleine	 lune.	 Comme	 les	 Sabbéens,	 les	 Manichéens	 portent	 des	
cheveux	 longs	 et	 une	 tenue	 blanche	 et	 surtout	 chaque	 année	 ils	 jeunent	 30	
jours	 comme	 le	 faisaient	 autrefois	 les	 Sabbéens	 pour	 leur	 dieu-lune	 Sine	 et	
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Houbal!	Le	Manichéisme	n’est	donc	que	 le	mandéisme	des	sabbéens	auquel	 les	
Perses	ont	ajouté	une	touche	Zoroastrienne.	
	
On	commence	sérieusement	à	se	rapprocher	de	notre	Islam	moderne,	non???	
	

	
	
Les	esprits	“Vigilants”	vous	diront	que	ce	sont	les	symboles	qui	dirigent	le	monde	
(16),	 on	 va	 donc	 finir	 cette	 introduction	 au	 Manichéisme	 à	 travers	 les	 trois	
symboles	qui	le	caractérisent:		

1) L’aternance	des	couleurs	Blanc	et	noir	(comme	le	damier	maçonnique?);	
2) Puis	la	croix	Chrétienne	mais	sans	Jésus;	(ils	sont	fachés	avec	lui	☺)	
3) Et	enfin	le	Serpent.	(celui	de	l’OMS	du	Coronahoax?	☺)	

	
Je	ne	sais	pas	pour	vous	mais	pour	moi,	entre	les	trois	symboles	du	dessus	et	les	
cornes	de	Sine/Houbal/Baal,	tout	ca	me	fait	penser	à	une	forme	d’occultisme	et	
d’ésotérisme	 que	 seuls	 certains	 “initiés”	 pourraient	 comprendre,	 comme	 le	
feraient	trés	bien	aujourd’hui	nos	illuminés	avec	leur	symbolique	en	damier	noir	
et	blanc…	☺		
	

	
	
Ca	 y	 est,	 vous	 la	 voyez	 la	 couleur	 “maçonnique”	 de	 la	 couleuvre???	 Si	 vous	 ne	
voyez	pas	cette	couleuvre-là,	je	vous	conseille	vivement	d’aller	faire	vos	propres	
recherches	 sur	 les	 croyances	 des	 sabbéens	 et	 des	 Manichéens.	 Vous	
comprendrez	alors	qu’en	réalité	cez	deux	courants	n’en	sont	qu’un	puisque	les	
deux	puisent	dans	les	mêmes	origines	juives	inspirées	de	la	pensée	talmudique	
babylonienne,	d’ou	leur	penchants	gnostiques,	ésotériques	voire	occultistes	où	le	
SIHR	de	 la	Kabbala	n’est	 jamais	 trés	 loin...	 Je	viens	de	vous	donner	 les	pistes	à	
vous	d’y	aller,	on	doit	avancer	et	rester	sur	notre	fil	du	jeune	de	Ramadan…	☺	
	
On	 arrive	 au	 bout	 du	 fil	 justement,	 à	 l’endroit	 où	 il	 prend	 une	 teinte	 hindoue:	
c’est	bien	çà,	Ramadan	sonne	aussi	hindou!	
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4)	Le	Rama-dyan	des	Hindous	
	
Les	 Musulmans	 ont	 du	 mal	 à	 croire	 que	 l”Islam	 qu’ils	 pratiquent	 aujourd’hui	
puisse	avoir	une	quelconque	relation	avec	la	croyance	hindoue.	Voyez	plutôt:	si	
le	 premier	 “Pilier	de	 l’Islam”	 est	 la	 “Shahada”,	 en	 sancrit,	 qui	 est	 la	 langue	des	
textes	sacrés	hindous,	on	trouve	un	mot	 trés	voisin,	 	 “Shradda”	qui	représente	
l’ensemble	des	actions	qui	permettent	au	Croyant	d’attester	et	de	prouver	sa	foi.		
	
Voila	pourquoi	ils	traduisent	Shahada	par	Attestation	de	foi!	☺	
	
La	même	 chose	 avec	 le	mot	 sanscrit	RAMA-DYAN	 où	Dyan	 signifie	méditer	 et	
Ram	“celui	qui	brille	dans	le	Coeur”,	Dieu.	Ramadan	est	donc	ce	moment	privilégié	
ou	on	médite	sur	Dieu.		Le	jeune	est	trés	present	dans	l’Hindouisme	où	le	Croyant	
est	amené	à	jeuner	regulièrement,	toute	l’année,	pour	se	rapprocher	de	Dieu.	
	
Si	 on	 voulait	 dresser	 le	 tableau	 des	 similarités	 entre	 la	 religion	 Hindoue	 et	
Islamique,	 des	 dizaines	 de	 pages	 n’y	 suffiraient	 pas.	 Ce	 qui	 est	 intéressant	 de	
savoir,	 c’est	 d’où	 viennent	 ces	 similarités.	 La	 réponse	 se	 situe	 ici	 encore	 dans	
l’histoire	et	 la	géographie.	En	réalité,	ce	que	 la	grande	majorité	des	Musulmans	
ne	savent	pas	c’est	que	le	monde	pré-islamique	fut	pendant	des	siècles	imprégné	
de	 culture	 Hindoue.	 Avant	 l’Islam,	 les	 arabes	 connaissaient	 bien	 les	 dieux	
hindous,	même	la	Mecque	était	sous	influence	hindoue.	Vous	pensiez	qu’il	vient	
d’où,	 vous,	 le	 Tawaf	 (circumambulations)	 que	 les	 Pélerins	 font	 autour	 de	 la	
Kaaba	 lors	 de	 leurs	 visites	 à	 la	Mecque?	 Faites	 un	 petit	 “tour”	 dans	 le	 temple	
hindou	le	plus	près	de	chez	vous	et	vous	aurez	la	réponse…	
	
Pour	faire	simple	et	vite,	je	vais	juste	vous	donner	un	grand	nom	de	l’histoire	de	
l’Hindouisme	et	une	carte	qui	représente	l’étendue	de	l’influence	hindoue	dans	le	
monde	 antique,	 Arabie	 comprise.	 Le	 nom	 de	 ce	 personnage	 historique	 est	
Chandragupta	 Maurya	 qui	 fonda	 la	 dynastie	 et	 l’empire	 qui	 portent	 son	 nom,	
l’empire	Maurya,	et	dont	voici	l’étendue	à	son	apogée	(la	meilleure	carte	que	j’ai	
trouvée):	
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Comme	 vous	 le	 voyez,	 c’est	 toute	 l’Asie	 qui	 a	 connu	 les	 croyances	 et	 les	 dieux	
Hindous,	de	Bali	 à	Athènes	en	passant	par	 l’Arabie	à	 travers	 le	maillage	de	ses	
fameuses	routes	commeriales	de	la	soie	et	des	épices.	Comme	les	commerçants	
ne	voyagent	jamais	sans	leurs	dieux,	ils	emporteront	avec	eux	leurs	croyances	et	
leurs	 rituels.	 Il	 n’est	 donc	 pas	 difficile	 de	 comprendre	 pourquoi	 la	 Mecque	
actuelle	a	toujours	été	la	convoitise	des	extrémistes	hindous.	Je	vous	invite	donc	
à	 faire	 vos	 propres	 recherches	 sur	 cette	 piste	 hindoue	 car	 elle	 nous	 renseigne	
beaucoup	sur	l’histoire	des	rituels	dits	“islamiques”(17).	
	
Il	faut	maintenant	conclure	sur	cette	partie	consacrée	à	l’histoire	de	notre	jeune	
de	30	jours	dédié	à	Sine,	Houbal	et	à	Mani.	Du	point	de	vue	de	l’Histoire,	ce	jeune	
rythmé	 par	 la	 lune	 relève	 d’un	 paganisme	 primaire	 qui	 s’appuie	 sur	 des	
représentations,	 des	 croyances	 et	 des	 divinites	 astrales,	 or	 la	 lune,	 le	 Soleil,	
Vénus	et	les	autres	étoiles,	aussi	brillantes	soient-elles,	ne	peuvent	renvoyer	au	
Dieu	unique	du	Coran.	
	
Du	point	de	vue	de	l’Histoire	donc,	le	rituel	du	jeune	est	païen.	
	
Que	les	Musulmans	se	rassurent,	Dieu	savait	qu’on	tomberait	dans	le	panneau	du	
jeune	de	Ramadan,	c’est	pourquoi	il	nous	a	laissé	son	dernier	Message,	le	Coran,	
intact	 et	 tellement	 d’actualité…	 Il	 faut	 donc	 revenir	 à	 lui	 quand	 on	 sent	 qu’on	
s’est	trop	éloigné	de	la	Voie	Droite	qui	mène	Dieu.	C’est	bien	ça,	pour	aller	vers	
Dieu	il	suffit	de	revenir	au	Coran.	
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CONCLUSION	
	
Le	 jeune	 du	 Ramadan	 n’est	 pas	 ce	 qu’on	 croit.	 On	 pensait	 que	 le	 Coran	 nous	
invitait	 à	 jeuner	 pendant	 un	 mois	 alors	 que	 les	 mots	 du	 Coran	 nous	 disent	
exactement	l’inverse:	qu’il	ne	faut	pas	jeuner	pendant	ce	mois	haram,	“SHAHAR	
AL	HARAM”.	Le	Coran	va	même	plus	loin,	il	demande	aux	Croyants	de	profiter	de	
ce	 mois	 haram	 pour	 faire	 passer	 un	 message	 clair,	 “OUNZILA	 FIHI	 AL	
QUOUR’ANE”:	 dites	 aux	 fidèles	 la	 vérite	 coranique	 sur	 le	 jeune	de	Ramadan	 et	
portez-leur	 ce	 message	 jusque	 dans	 leurs	 “MASAJID”,	 ces	 temples	 d’hier,	 vos	
mosquées	d’aujourd’hui!	
	
Le	“SIYAME”	du	Coran	 invite	à	 tenir	bon,	à	ne	pas	 flancher	et	à	 transmettre	 le	
message	coranique	sur	la	réalité	du	jeune	de	Ramadan.	
	
Pour	 trouver	un	 jeune	qui	prive	de	manger	et	de	boire	du	 lever	au	coucher	du	
soleil	pendant	une	 lunaison	entière,	 il	ne	 faut	pas	 feuilleter	 les	pages	du	Coran	
mais	 celles	 des	 livres	 d’histoire	 qui	 traitent	 des	 croyances	 pré-islamiques,	 du	
dieu-lune	 Sine,	 tantot	 Houbal	 tantot	 Shahar,	mais	 aussi	 d’Ishtar,	 de	 Shamas	 et	
toutes	sortes	d’autres	représentations	et	croyances	astrales.	Ce	 jeune	puise	ses	
origines	pré-islamiques	dans	le	Mandéisme	des	Sabbéens	et	dans	le	Manichéisme	
de	Mani,	le	“faux-prophète”	qui	apparait	trois	siècles	avant	l’arrivée	de	l’Islam.		
	
Le	jeune	de	Ramadan	est	donc	une	pratique	païenne.	
	
Le	Coran	et	l’Histoire	sont	catégoriques:	le	jeune	du	mois	de	Ramandan	n’a	rien	à	
voir	avec	l’Islam.	Pourquoi	les	Musulmans	jeunent-ils	alors	pendant	ce	mois-là???	
	
La	réponse	à	cette	question	est	trés	simple:	ils	jeunent	parce	qu’ils	ne	savent	pas	
que	 l’Islam	du	Coran	 a	 été	 pris	 en	 otage	par	 les	 énnemis	 de	 l’Humanité.	 Ils	 ne	
veulent	 pas	 accepter	 l’idée	 que	 le	 Coran	 puisse	 faire	 l’objet	 d’une	 conpiration	
menée	par	ceux-là	même	censés	défendre	l’Islam:	ses	Grandes	figures	qui	font	la	
“Tradition”	 islamique,	 ceux	qui	 écriront	 ses	 “Tafsirs”,	 ses	 “Hadiths”	 et	 ceux	qui	
s’empresseront	de	les	traduire	pour	que	tous	n’y	comprennent	jamais	rien.	
	
Tabarit,	 Boukharit,	Mouslim	 et	 Consorts	 ne	 sont	 pas	 des	 défenseurs	 de	 l’Islam	
prêché	par	le	Prophète	Mouhammad	SAWS,	ils	sont	ses	énnemis	non-déclarés.		Si	
cette	Histoire	ne	vous	dit	rien,	je	vous	conseille	de	lire	mes	articles	sur	Aisha	RA	
et	 Sourate	 al-Fil	 qui	 se	 trouvent	 sur	 ce	 site.	 Vous	 y	 apprendrez	 que	 depuis	 la	
période	 Abasside	 le	 Coran	 a	 été	 l’objet	 d’une	 conspiration	 des	 élites	 Perses	
Zoroastriennes	alliées	à	certaines	tribus	arabes	païennes	contre	le	Coran.	Si	ces	
articles	 ne	 parviennent	 pas	 à	 vous	 convaincre	 d’une	 conspiration	 contre	 le	
Coran,	faites	vos	propres	recherches,	il	n’est	jamais	trop	tard…	
	
{Et	ne	vous	prononcez	pas	sur	ce	dont	vous	n’avez	aucune	connaissance.		

L’ouïe,	la	vue	et	la	capacité	de	raisonnement:		
sur	tout	celà,	en	vérité,	vous	serez	interrogés.}	(S17:V36)	
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Si	le	Ramadan	est	devenu	si	“sacré”	pour	les	Musulmans,	c’est	d’abord	parce	que	
ce	 jeune	 n’est	 rien	 d’autre	 qu’un	 rituel,	 une	 coutume	 qui	 agit	 comme	 un	
marquage	 identitaire	 où	 l’ensemble	des	Musulmans	 croient	 se	 raccrocher	 à	 un	
passé	 commun:	 nos	 parents	 et	 nos	 ancêtres	 ont	 toujours	 jeuné,	 ca	 fait	 donc	
partie	de	 l’Islam.	Posez	 la	question	du	 jeune	autour	de	vous	et	vous	verrez	que	
les	réponses	ne	dépassent	pas	cette	justification:	on	jeune	parce	qu’on	a	toujours	
jeuné.		Ah	ça	oui,	Ramadan	c’est	sacré!	
	
Quand	Ibrahim	AS	demande	à	sa	famille	et	ses	proches	pourquoi	ils	vénèrent	des	
idoles	qui	ne	 leur	apportent	 rien,	 ils	 lui	 répondent	exactement	 la	même	chose:	
“parce	que	nos	parents	et	nos	ancêtres	ont	toujours	fait	çà!..”	
	
La	répétition	est	la	base	du	conditionnement	et	du	controle	mental,	l’épisode	du	
Corona	 l’a	 bien	 démontré.	 Un	mensonge	 répété	 dans	 le	 temps	 devient	 Vérité:	
c’est	comme	ça	que	fonctionne	la	propagande,	depuis	toujours	et	partout…	C’est	
comme	ça	qu’ils	nous	ont	 fait	croire,	pendant	2	 longs	mois,	du	matin	au	soir,	à	
leur	Corona-scam.	C’est	comme	ça	qu’ils	font	croire	aux	Musulmans,	depuis	des	
siècles,	que	le	jeune	de	Ramadan	est	“sacré”.	
	
Frères	et	soeurs	en	Islam,	les	rituels	n’ont	pas	leur	place	en	Islam,	c’est	pourquoi	
ils	ne	sont	pas	expliqués	et	encore	moins	détaillés	dans	le	Coran,	comme	on	l’a	vu	
pour	 le	Ramadan.	Les	rituels	ne	sont	 jamais	 le	 fruit	d’un	raisonnement	 logique,	
c’est	pourquoi	ils	ne	passent	pas	le	premier	filtre	de	la	question	élémentaire	qui	
demande	 “à	 quoi	 ca	 sert???”	 comme	 le	 ferait	 un	 enfant.	 Les	 rituels	 invitent	 à	
l’obéissance	 aveugle	 et	 à	 l’asservissement	 intellectuel.	 L’Islam	 du	 Coran	 est	
l’inverse	 de	 tout	 ça,	 il	 invite	 à	 la	 réflexion,	 au	 raisonnement	 afin	 de	 libérer	 les	
peuples	de	toute	forme	d’esclavage	mental	hérité	du	passé.	L’Islam	nous	invite	à	
poser	des	questions	sur	nos	croyances	héritées	du	passé.		
	
L’Islam	vous	invite	à	poser	la	question	du	jeune	de	Ramadan.	
	
Les	Musulmans	doivent	 le	 savoir,	 le	 jeune	du	Ramadan	contredit	de	nombreux	
messages	coraniques,	dont	celui	qui	invite	au	Bonheur.	D’après	le	Coran	chacun	
doit	 pouvoir	mener	une	 vie	 simple,	 facile	 et	 joyeuse,	 tout	 sauf	 une	 vie	 faite	 de	
privations	et	de	complications.	Si	vous	avez	suivi	le	fil	de	cette	discussion,	vous	
savez	que	Dieu	nous	veut	la	facilité	et	non	la	difficulté,	c’est	écrit	dans	le	Coran,	
noir	sur	blanc.	Si	c’etait	si	facile	et	agréable	à	vivre,	pourquoi	les	Musulmans	ne	
posent-ils	pas	leurs	vacances	au	soleil	pendant	le	mois	de	Ramadan???	
	
Au-delà	du	jeune,	Ramadan	pose	la	question	de	la	place	des	rituels	en	Islam,	les	
Musulmans	 d’aujourd’hui	 en	 demandent	 tellement!	 La	 réponse	 du	 Coran	 est	
catégorique:	 les	rituels	n’ont	pas	 leur	place	en	Islam,	 ils	ne	rapprochent	pas	de	
Dieu	mais	 nous	 en	 éloignent,	 simplement	 parce	 qu’ils	 n’améliorent	 pas	 le	 sort	
des	gens.	Ils	ne	rendent	pas	la	vie	meilleure.	C’est	aussi	simple	que	ça.		
	
Pour	clore	ce	sujet	du	jeune	du	Ramadan,	voici	un	verset	du	Coran	qui	traite,	à	sa	
façon,	de	 cette	question	des	 rituels	 en	 Islam…	Lisez-le	bien,	une	question	vous	
sera	posée	à	la	fin…	☺	
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Le	 passage-clé	 c’est	 le	 fameux	 verset	 (2:177).	 Tous	 les	 Lecteurs	 du	 Coran	
devraient	étudier	ce	verset	en	profondeur	car	il	définit,	dans	le	souci	du	détail,	ce	
que	Dieu	attend	des	Croyants.	Lisez-le	attentivement	car	d’une	certaine	manière	
c’est	bien	l’Islam	du	Coran	qui	s’y	trouve	résumé:	
	
{Le	Bien	et	la	Réalisation	de	soi	ne	dépendent	pas	du	fait	de	se	tourner	
vers	l’Est	ou	vers	l’Ouest.	Le	Bien	c’est:	1)	D’avoir	conviction	en	Dieu,	2)	
Au	Jour	Dernier,	3)	Aux	Anges,	4)	Au	Livre,	et	5)	A	tous	les	Prophètes.	Et	
que	 l’un	 donne	 de	 ses	 richesses	 les	 plus	 chères	 à	 sa	 famille	 et	 à	 ses	
proches,	 aux	 orphelins,	 aux	 veuves,	 aux	 laissés-pour-compte	 de	 la	
société,	 ceux	dont	 les	 revenus	durement	gagnés	ne	permettent	pas	de	
payer	 les	besoins	de	premières	necessités;	Ceux	dont	 l’entreprise	est	à	
l’arrêt,	 ceux	 qui	 ont	 perdu	 leur	 emploi,	 ceux	 dont	 la	 vie	 est	 à	 l’arrêt	
pour	 quelque	 raison	 que	 ce	 soit,	 les	 handicapés,	 le	 voyageur	 dans	 le	
besoin,	 le	 fils	 de	 la	 rue,	 le	 sans-abri,	 celui	 qui	 voyage	 pour	 trouver	
assistance,	ceux	qui	demandent	de	l’aide,	et	ceux	pris	au	cou	par	toutes	
sortes	 de	 servitudes,	 d’oppressions,	 	 de	 dettes	 écrasantes	 ou	 de	
difficulties	extrêmes	de	travail.	Ceux	qui	se	battent	pour	établir	l’Ordre	
divin	et	aident	à	mettre	en	place	le	système	économique	durable	de	la	
Zakaat.	 	Ils	tiennent	toutes	leurs	promesses.	Et	ils	restent	indéfectibles	
face	à	la	détresse	physique	ou	émotionnelle.	Ce	sont	ceux-là	qui	vivent	
dans	le	Bien.}	(Coran,	S2:V177)	
	
Le	Coran	vient	de	nous	expliquer,	en	long,	en	large	et	en	travers	ce	qu’il	faut	faire	
pour	plaire	à	Dieu.	J’ai	beau	lire	et	relire	ce	long	verset	dans	tous	les	sens	mais	je	
n’arrive	toujours	pas	à	y	trouver	un	seul	rituel,	pas	un	seul	non,	pas	même	celui	
du	jeune	du	Ramadan!	☺		
	
Et	vous,	vous	l’avez	trouvé???		
	
	
Que	Dieu	nous	guide.	
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